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Futurible

N
ous sommes en juin 2129. L’Histoire du Québec 
contemporain de Linteau, Durocher, Robert et 
Rivard, — ouvrage remarquable paru à la fin du 
XX' siècle — en est à sa 421 édition.

Ce ne sont pas des professeurs de l’Université de Lévis 
qui procèdent à sa mise à jour il n’y a pas d’université à Lé­
vis, mais une Ecole de Technologie Supérieure — «la Ga- 
ronnienne», comme on dit communément, mais on ne sait 
plus pourquoi. Elle œuvre avec succès dans l’agro-alimen- 
taire.

Le passage qui suit est extrait d’un chapitre consacré à 
l’éducation.

♦ ♦

Norm and 
Baillargeon

Notre système scolaire que tant de pays nous envient a 
frôlé la catastrophe à la fin du millénaire.

La modernisation des structures et la démocratisation 
opérées par la Commission Parent (1959-1966) n’avaient 
pas suffi à assurer une transformation qualitative du systè­
me d’éducation.

Les années qui suivirent furent particulièrement noires. 
Par exemple, et bien que le fait soit difficile à admettre au­
jourd’hui, les candidats à l’université échouaient alors régu­
lièrement, et dans une proportion de 50 %, à une épreuve 

de français écrit que réussissent à pré­
sent la plupart de nos élèves du primai­
re et tous nos élèves du secondaire.

Au milieu des années 90 émerge 
une prise de conscience aiguë des pro­
blèmes. Des états généraux sont 
convoqués et deux éléments sont prin­
cipalement retenus pour expliquer ce 
qu’on ose enfin reconnaître comme 
une catastrophe.

Sur le plan organisationnel, un mode 
de gestion totalement déresponsabili- 

♦ ♦ ♦ sant a assuré une montée vertigineuse 
du rôle des technocrates et de l’idéolo­

gie de l’expertise. Au total, à cette époque, l’éducation est 
parfois gérée par de sombres incultes.

Sur le plan du cursus, une logique de l’adaptation sévis­
sait partout, engendrant aussi bien une idéologie de la ré­
gulation par le milieu et par la participation qu’une atomisa­
tion de l’éducation, découpée en autant de fiefs gardés 
d’une infinité d’experts dont aucun n’avait plus la moindre 
idée de quoi il s’agissait globalement. Par exemple, des 
ignorants en littérature devenaient des didacticiens fle mot 
n’est plus employé de nos jours) du français.

Au total, on reconnut que sous les effets conjugués de 
ces deux facteurs l’École avait le sida et que toute mode y 
devenait une maladie mortelle.

On admit donc qu’il s’agissait de reconstituer une com­
munauté académique forte où joueraient pleinement les 
normes académiques et que, pour ce faire, la dénonciation 
des bureaucrates était nécessaire mais insuffisante — c’est 
d’ailleurs à cette époque que l’on commença à réaliser que 
la critique de la bureaucratie pouvait servir de prétexte aux 
tire-au-flanc pour continuer à ne rien faire et cacher leur 
médiocrité académique.

Les commissaires firent donc les recommandations sui­
vantes.

Pour contrer le corporatisme enseignant, on abolit la for­
mule Rand et on permit enfin un salutaire pluralisme syn­
dical. On mit un terme à cette risible professionnalisation 
qui avait alors cours et on adopta une clause dite «clause 
Einstein» qui permit l’accession à l’enseignement secondai­
re des titulaires de diplômes d’études supérieures dans des 
disciplines académiques: la criminelle réforme Chagnon 
interdisait de professer aux savants. Dans cette foulée, les 
Ecoles normales furent ressuscitées comme lieu de forma­
tion pratique pour ceux ayant une véritable formation uni­
versitaire. Des statuts de «super-enseignants» furent créés, 
reconnus, valorisés.

Pour contrer les abus bureaucratiques de la gestion, on 
créa un poste de vérificateur scolaire, on diminua le rôle 
du ministère de l’Éducation — qui devint le ministère de 
l’Instruction publique — et on remplaça les commissions 
scolaires par des gouvernements locaux. Il n’y eut plus de 
technocratie extra-muros, mais on conserva une saine et né­
cessaire gestion bureaucratique, c’est-à-dire non-partisane.

Pour ressusciter les normes académiques moribondes, 
on institua partout des concours, on responsabilisa les 
écoles et on rendit publics les résultats dans l’ensemble du 
réseau. On ressuscita le service d’inspectorat On confia à 
une de ces instances, la confection de programmes. Le cur­
sus frit par ailleurs très considérablement élagué des ma­
tières folichonnes qui l’encombraienL 

Au total, on reconstitua un réseau d’enseignement tech­
nique et professionnel, on ne confondit plus université et 
çcole professionnelle, et on reconstruisit des cursus forts. 
À telle enseigne qu’on s’avisa un peu plus tard que nous 
n’avions eu jusqu’alors qu’un primaire supérieur en guise 
d’école secondaire.

Cette restructuration de l’école à partir des normes aca­
démiques rendit enfin possible la laïcisation et la déconfes­
sionnalisation du système scolaire: on comprit finalement 
que seule cette alternative normative forte, féconde et cré­
dible permettait de rompre avec notre tradition religieuse 
qui plongeait tout de même ses racines dans 2000 ans 
d’histoire et qui avait joué un rôle prépondérant et souvent 
salutaire dans l’histoire de l’éducation au Québec.

Qe remercie l’équipe de Nicole Gagnon, professeur à 
l’Université Laval, pour les échanges de vues sur ce sujet; 
le texte ci-haut n’engage que moi, bien sûr.)

♦ ♦ ♦

Je mets un terme aujourd’hui à cette chronique éduca­
tion. Je pars pour un an pour la Provence d’où je vous 
parlerai bientôt d’autres sujets.

Normand Baillargeon est professeur 
au département des sciences de l’éducation 

de l’UQAM.

Au Lycée autogéré de Paris

La formation démocratisée
Des élèves définissent eux-mêmes leurs activités 

et participent activement à la gestion de l’institution
PAULINE GRAVEL

u Lycée autogéré de Paris (LAP), l’élève 
est l’acteur de sa formation: il choisit ses 
activités en fonction de ses projets d’avenir 
et il participe activement à la gestion de 
son lycée, ce qui comprend les budgets de 
’institution et même les inscriptions de 

nouveaux étudiants
Né au début des années 80, le Lycée autogéré 

(grosso modo l’équivalent du cégep au Québec) vi­
sait à mettre sur pied un lieu de formation qui pallie­
rait la rigidité, l’absence d’ouverture, de liberté et de 
choix, ainsi que les méthodes d’évaluation som­
maires, qui prévalent dans les lycées traditionnels.

Le passé de l’élève n’influe pas sur son inscription 
au LAP. Celle-ci se fait d’abord et avant tout sur la 
motivation, c’est-à-dire la volonté que manifeste 
l’élève de prendre part à la gestion du lycée ainsi 
que sur sa détermination de poursuivre ou de re­
prendre des études dans le but de préparer le bac­
calauréat ou d’acquérir les compétences techniques 
et artistiques en vue d’une formation professionnel­
le donnée. En conséquence, les jeunes qui étudient 
au LAP proviennent d’horizons très divers. Par 
exemple, Christian, 21 ans, a abandonné ses études, 
puis a travaillé avant de se retrouver au chômage. Il 
désirait reprendre sérieusement des études non pas 
pour passer le bac mais pour entrer aux Beaux-Arts. 
Le LAP lui donne actuellement la possibilité de réa­
liser ses nouvelles ambitions. Marine quant à elle, 
ne réussissait pas très bien au lycée traditionnel. 
Elle apprécie particulièrement le LAP parce qu’on y 
respecte son rythme de travail ce qui lui permet de 
mener désormais des études prospères.

«Au LAP, on a plus d’autonomie que dans le sec­
teur traditionnel, on fait le choix de nos activités, on 
est libre d’y assister. Mais par ailleurs, ce système 
demande de la volonté et une plus grande rigueur 
de travail», explique Marine qui envisage 
aujourd’hui de devenir éducatrice afin de se consa­
crer aux enfants ayant des difficultés d’apprentissa­
ge. Ainsi, nombre d’étudiants comme Marine ont 
choisi de venir au LAP pour échapper aux 
contraintes du secteur traditionnel qui les empê­
chaient d’évoluer et les conduisaient inexorable­
ment à l’échec.

La solution qu’a retenue le LAP pour répondre 
aux besoins de ces jeunes comporte de multiples fa­
cettes. D’abord, elle consiste à diversifier les 
rythmes, les approches et les méthodes de travail. 
L’année scolaire est divisée en séquences de six se­
maines, ce qui autorise les élèves à se réorienter en 
cours d’année. Chaque séquence se déroule selon 
un emploi du temps fixe comprenant des périodes 
de travail et des plages consacrées à la gestion du 
lycée. Les périodes de travail se décompo­
sent en étude thématique pluridisciplinai­
re, atelier, projet et stage.

Dans le cadre de l’étude thématique, on 
explore par exemple le thème de la mort 
sous les angles philosophique et pictural, 
ou bien on aborde le concept de la lumière 
en physique ainsi qu’en littérature.

Les ateliers familiarisent l’élève sous un 
angle plus pratique avec des disciplines 
comme l’informatique, la photographie, le 
sport, des activités artistiques, voire même 
une matière telle que l’histoire par l’entre­
mise de films.

Le projet quant à lui peut prendre la for­
me d’une réalisation théâtrale, d’une expo­
sition, ou d’un voyage. A chaque séquence 
s’ajoute une période de stage qui est l’oc­
casion d’étudier intensivement une œuvre 
ou un pays par exemple. Enfin, chacun des trois 
professeurs qui enseignent les disciplines obliga­
toires au bac suit avec les lycéens les cours de ses 
deux autres collègues.

Un tel cadre pédagogique devrait ainsi permettre 
à Véronique qui a choisi d’étudier au LAP pour l’op­
tion théâtre qu’on y offre, de confirmer ou d’infir­
mer sa passion de cet art. Car au LAP, elle participe 
à un projet de comédie musicale et elle travaille à 
l’élaboration d’une pièce de théâtre radiophonique 
dâns le cadre d’une étude thématique. Des activités 
qui lui permettent d’expérimenter la voie qu’elle a 
choisie.

Mais aux yeux des étudiants, le LAP se distingue 
encore plus nettement du lycée traditionnel par la 
grande disponibilité de son équipe pédagogique.

Johanna, elle, apprécie surtout la complicité qui 
règne entre les élèves et les professeurs. «Les profs 
sont mille fois plus attentifs qu’ailleurs à nos be­
soins et on peut leur faire confiance. Les cours se 
déroulent autour d’une table de réunion et toutes 
les interventions sont permises.» De même Jeanne 
qui prépare le baccalauréat option arts plastiques 
depuis deux ans, ne supportait pas le rapport de for­
ce entre professeur et élève qui règne dans les ly-
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Malgré ses quinze ans, l’institution n’a pas encore le statut officiel de lycée.

«Les élèves 

ne doivent à 

aucun prix 

travailler 

sous la 

menace de 

sanctions 
comme cela 

se passe 

ailleurs.»

cées traditionnels. «J’allais carrément me déscolari­
ser tandis qu’au Lycée autogéré l’approche pédago­
gique est plus humaine. On exige ici davantage de 
travail personnel mais c’est tellement plus grati­
fiant.»

Gestion et formation
Chaque membre de l’équipe pédagogique joue 

un rôle multiple: il enseigne une matière, anime des 
projets, participe à la gestion du lycée et est tuteur 
d’une dizaine d’élèves. A titre de tuteur, il suit de 
près le parcours de lycéens qui le consultent au be­
soin pour discuter de leurs difficultés académiques 
ou personnelles. Le tuteur est également là pour les 
aider à organiser leur formation en fonction de leur 
projet d’avenir.

Par ailleurs, les activités de gestion font partie in­
tégrante de la formation. La présence à ces activités 
tout comme aux périodes de travail est facultative. 
Cependant, une participation minimale à la gestion 

du lycée est requise sinon l’inscription de 
l’étudiant est reconsidérée.

Quant à l’évaluation des périodes de tra­
vail, elle s’effectue au terme de chaque sé­
quence. Elle repose en grande partie sur 
une auto-appréciation dans laquelle l’étu­
diant décrit son cheminement en spéci­
fiant les difficultés qu’il a rencontrées ainsi 
que la suife qu’il entrevoit donner à sa dé­
marche. A cette évaluation qualitative se 
greffe un bilan des connaissances acquises 
obtenu par le biais d’exercices.

Là-dessus, Françoise professeur de ma­
thématique, est formelle: «les élèves ne 
doivent à aucun prix travailler sous la me­
nace de sanctions comme cela se passe 
dans le traditionnel. Les élèves doivent 
prendre conscience que plus ils feront, 
plus ils apprendront». Mais elle avoue à 

son grand regret que plusieurs lycéens ont l’illusion 
que tout va bien simplement parce qu’ils sont dans 
ce lycée. Mais d’autres professeurs comme Marian­
ne qui enseigne les arts plastiques, remettent carré­
ment en cause ce grand principe du LAP qu’est la 
libre fréquentation. «Nous sommes face à une géné­
ration qui a tendance à dériver vers la passivité et 
donc qui a besoin de plus d’encadrement»

Tous les lycéens rencontrés ne tarissent pas 
d’éloge à l’égard de leur lycée et chacun entretient 
fièrement un projet d’avenir bien défini qu’il par­
viendra peut-être à réaliser. En fait, 50 % des lycéens 
du LAP qui préparent le baccalauréat le réussissent. 
Ce n’est bien sûr pas renversant comparé aux 75 % 
de réussite dans le lycée traditionnel, mais tout de 
même respectable si l’on considère que la plupart 
de ces lycéens auraient décroché bien avant l’épreu­
ve du bac. Malgré topt, bien qu’autorisé et financé 
par le ministère de l’Éducation nationale, le LAP n’a 
toujours pas le statut officiel de lycée, plus de 15 ans 
après sa fondation. Il n’en demeure pas moins un 
lieu de dynamisme exceptionnel qui a inspiré la 
création d’un homologue breton sous le vocable de 
Lycée Autogéré de Saint-Nazaire.
Pauline Gravel est journaliste indépendante.

Une
assemblée

hebdomadaire

Au Lycée autogéré de Paris, l’exé­
cution des tâches de fonctionne­
ment telles que l’entretien, l’adminis­

tration, la planification des activités, 
la sélection des nouvelles inscrip­
tions est assurée démocratiquement 
par les professeurs et les élèves.

Les activités de gestion compor­
tent d’abord une assemblée générale 
hebdomadaire à laquelle peuvent as­
sister tous les membres du lycée. 
Cette assemblée est l’occasion de 
susciter le débat sur des questions 
organisationnelles, ou extraordi­
naires.

Ce fut le cas le mois dernier 
concernant les inconvénients liés à 
l'établissement d’une université dans 
le bâtiment voisin du LAP (une sur­
face sera soustraite au LAP et au sta­
tionnement souterrain sera aménagé 
au fond du jardin du lycée).

A cette occasion, un débat pas­
sionné s’est engagé autour des 
contreparties que devrait exiger le 
LAP en échange de l’espace perdu. 
Puis, au sein de groupes plus res­
treints rassemblant le tuteur et une 
dizaine de lycéens, le choix des 
contreparties fut arrêté par un vote.

Chaque groupe désigna ensuite 
deux délégués pour défendre des 
positions lors de la réunion générale 
de gestion hebdomadaire, qui assure 
la coordination et la régulation de 
l’ensemble.

Françoise, professeur de mathé­
matique, est convaincue que la parti­
cipation des lycéens à ces activités 
de gestion est un atout dans leur for­
mation. «La participation à la gestion 
du lycée permet d’acquérir des sa­
voir-faire indispensables de la vie so­
ciale, ne serait-ce qu’en apprenant à 
défendre un projet et à prendre des 
décisions.» De plus, cette implication 
accroît le sentiment d’appartenance 
au lycée comme en témoigne une 
étudiante: «En s’occupant de la ges­
tion du lycée, on a l’impression 
d’être utile, et c’est dans l’intérêt de 
chacun de nous d’être au courant de 
ce qui se passe dans le lycée.»

P. G.

GfbfES Petits plaisirs;^
tous les • m

venoreouf!

rnnppiM1 va",n" HX “ Q #,.(h '<■ Ü*™ ["VOTRE MESSAGE (env. 34 caractères par ligne )
COURRIER. "V (+TP5 ri TVQ)
Compilons de poirmrnl: carte de crédit obligatoire C/a \1/ (minimum 5 liencs) -----------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------
Télécopieur: 985-3340 • Kl. : 985-3344 / 4
Vous pouvez nous écrire: Les PETITS PLAISIRS 2'parution

Le Devoir. 2050, nie De Blcurv. 9e étage. Montréal (Québec) HÎA 3M9 gratuite!
Nom :_____________________________________________________________________

Adresse :_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

Ville :_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ Code postai :_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

Telephone res. :_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ Bi r. :-------------------------------------------------- ------- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -

No CARTE DE CRÉDIT :_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ EXP----------------- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -

Rl'IRIQl’E:
□ A la prochaine □ À la criée □ À la rescousse □ À la recherche t- m

* . ’ .
I

A1A



I. K I) K V 0 I |< . I. K M A l< I) I I :i .1 II I N I » !> 5B 2
LE

ECONOMIE XXM ISE 300 DOW JONES S CAN OR
■■j 4fÉfe'

-ym
-U9 +3,28 +22,47 -0,03 -0,80

2207,37 4466.83 4446,46 72,54 387,90

Les commandes 
d’avions affluent 
chez Bombardier

GÉRARD BÉRUBÉ 
LE DEVOIR

Les commandes d’avions affluent 
chez Bombardier. Pour y ré­
pondre, le constructeur a décidé d’ac­

célérer la cadence de production de 
ses appareils vedettes tout en lançant 
un nouveau modèle de turbopropulsés 
à 70 sièges, dont le développement né­
cessitera un investissement de 650 
millions $.

Quoique l’on prête toujours à Bom­
bardier l’intention de concocter une 
nouvelle version à 70 sièges de son Re­
gional Jet (50 sièges) pour répondre 
aux exigences des gros transporteurs 
(notamment d’American Airlines, qui 
pourrait en commander une cinquan­
taine à lui seul) le fabricant est demeu­
ré silencieux sur ce projet pour annon­
cer finalement hier, dans le cadre du 
salon aéronautique du Bourget, 
qu’après des années d’études, elle se 
lançait dans la construction d’une nou­
velle génération d’avions Dash 8, série 
400. Cet avion régional turbopropulsé 
a également une capacité de 70 passa­
gers.

Le fabricant québécois affirme avoir 
d’ores et déjà des commandes fermes 
pour 18 appareils, en plus de 22 lettres 
d’intention, et estime le marché à 1700 
appareils pour les 20 prochaines an­
nées, essentiellement en Amérique du 
Nord et en Europe. Dans son en­
semble, Bombardier cite des études 
évaluant à 3000 appareils régionaux 
(moins de 100 sièges) les besoins 
mondiaux au cours de la prochaine dé­
cennie. «Les avions à 70 places repré­
senteront la plus grosse part du mar­
ché des appareils destinés au transport 
régional d’ici la fin du siècle et au-delà» 

Les premiers tests du Dash 8-400 
sont prévus pour la fin de 1997 et les 
premières livraisons devraient être 
faites en 1999. Le prix d’un appareil est 
fixé à 17,4 millions $ US. Les moteurs 
seront fabriqués à l’usine de Pratt & 
Whitney, à Longueuil, une usine qui 
tourne présentement au rythme de 
1400 moteurs par année. Bombardier 
prévoit investir 650 millions $ en frais 
de développement dans la nouvelle 
version, tandis que Pratt & Whitney in­
vestira 250 millions $ pour un nouveau 
type de turbopropulseur à six pales. 
Cette décision devrait également ajou­
ter 1000 nouveaux emplois aux 3600 
actuels de l’usine de De Havilland à To­
ronto, une filiale de Bombardier, selon 
son porte-parole Colin Fisher. De Ha­
villand produit déjà trois générations 
de Dash 8 — les séries 100,200 et 300,

dont la capacité varie entre 37 et 56 
sièges. Le Dash 8400, plus grand, plus 
silencieux, plus économique et plus ra­
pide que ses prédécesseurs, aura une 
vitesse maximum de 630 km/h et un 
rayon d’action de 2400 km.

Du même souffle Bombardier a an­
noncé hier que sa division aéronau­
tique, qui compte pour la moitié de 
son chiffre d’affaires consolidé de 5,9 
milliards $ et qui a généré, l’an der­
nier, 141 des 242 millions $ de béné­
fices nets affichés par l’entreprise qué­
bécoise, augmentera la cadence de 
production de ses deux programmes 
commerciaux. Fort d’un carnet de 
commandes bien rempli, le rythme de 
production du Regional Jet de Cana- 
dair passera de quatre à cinq par mois 
et celui du Dash 8, de trois à quatre. 
La livraison des avions Dash 8 à raison 
de quatre par mois commencera en 
septembre prochain et celle des cinq 
biréacteurs RJ débutera en octobre. Le 
carnet de commandes du RJ compte 
présentement 116 commandes fermes 
avec 67 appareils déjà livrés à sept ex­
ploitants. Celui de la famille Dash 8 de 
De Havilland repose sur 443 com­
mandes fermes, dont 401 déjà livrés à 
quelque 65 exploitants.

Développement accéléré
Enfin, Bombardier entend accélérer 

le développement du nouvel avion d’af­
faires long courrier Global Express, 
dont le prix de détail pourrait atteindre 
28 millions $ US (en dollars de 1994). 
«Nous devons en accélérer la produc­
tion étant donné que la demande crois­
sante et continue pour cet avion dépas­
se maintenant nos attentes premières, 
a fait remarquer Robert Brown, prési­
dent du Groupe aéronautique, Amé­
rique du Nord, de Bombardier. Nous 
tirons parti de la souplesse que nous 
avons intégrer dans ce programme 
pour livrer 12 appareils supplémen­
taires (aux 38 déjà négociés) dans l’an­
née 19981999.» Les premières livrai­
sons du nouveau Global Express de­
vraient débuter au quatrième trimestre 
de 1997, un an après le vol inaugural.

Le développement commercial du 
Global Express devrait commander 
une facture de 800 millions $ US, un 
risque qui sera partagé à 50-50 entre 
Bombardier et d’autres fournisseurs. 
Le coup d’envoi à ce programme a été 
donné en décembre 1993, après que le 
fabricant eut reçu des commandes 
fermes et des options totalisant 1,1 mil­
liard $ US de la part de quelque 40 
acheteurs potentiels.
Avec la Presse Canadienne
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L’idée de l’ALETA fait 
son chemin en Europe

ROBERT DUTRISAC
LE DEVOIR

Encouragée par l’Allemagne et la Grande-Bre­
tagne, l’idée d’un Accord de libre-échange 
trans-atlantique (AI.ETA) fait son chemin en Euro­

pe et commence à sortir du champ de l’utopie.
Lors de son passage aux Etats-Unis récemment, 

le ministre des affaires étrangères d’Allemagne, 
Klaus Kinkle, a tenté de convaincre les Américains 
d’envisager de tenir des négociations en ce sens. De 
son côté, le ministre canadien du Commerce, Roy 
Maclaren, faisait la tournée des grandes capitales 
européennes la semaine dernière — Londres, Paris, 
Bonn et Genève — pour défendre l’idée d’un ALE- 
TA, fruit de négociations entre les membres de 
l’ALENA— Canada, Etats-Unis et Europe. M. Ma­
claren et le premier ministre Jean Chrétien avaient 
lancé l’idée lors d’une visite en Europe l’automne 
dernier.

On comprend facilement que le Canada veuille 
s’assurer de prendre part à d’éventuelles discus­
sions sur l’ALETA. Toutefois, les Européens envisa­
gent plutôt des négociations,bilatérales entre 
l’Union européenne (UE) et les Etats-Unis, négocia­

tions auxquelles ni le Canada ni le Mexique ne parti­
ciperait.

C’est ce qu’a fait observer l’expert allemand Rolf 
J. Langhammer, de l’Institut d’économie internatio­
nale de Kiel, au cours d’un séminaire sur les rela­
tions transatlantiques de l’UE auquel prenaient part 
une vingtaine de journalistes dont celui du Devoir 
invité par le gouvernement fédéral d’Allemagne.

Selon M. Langhammer, les accords «sous-régio- 
naux», ceux de l’Europe avec certains pays méditer­
ranéens et africains, tout comme l’ALENA qui lie les 
Etats-Unis, font partie des obstacles à la signature 
d’un ALETA

Raisons politiques
Au-delà des considérations économiques, l’Alle­

magne a des raisons politiques de vouloir: qu’un ac­
cord de libre-échange entre l'UE et les Etats-Unis 
soit conclu. L’Allemagne réunifiée souhaite ardem­
ment ouvrir l’OTAN à ses voisins d’Europe de l’Est, 
à commencer par la Pologne, la République tchèque 
et la Hongrie, tout comme elle veut que ces pays joi­
gnent l’UEj rapidement, soit d’ici 1998.

Or les Etats-Unis se montrent déjà peu enthou­
siastes à la perspective d’un tel élargissement de

l’OTAN en cette ère de l’après-guerre froide où le 
rôle même de cette organisation est remis en ques­
tion. «L’Allemagne veut ouvrir un canal de discus­
sions avec les Etats-Unis autre que celui de 
l’OTAN», a souligné M. Langhammer.

Pour des raisons tout à fait différentes, les Britan­
niques voient dans cet .ALETA une façon de renfor­
cer des liens avec les Etats-Unis et de préserver au­
tant que possible les «relations particulières» sont 
ils jouissent avec leurs cousins américains.

Un tel accord de libre-échange aurait du sens 
compte tenu de l’importance des Hens économiques 
qui lient l’Europe et l’Amérique. «40 % des investis­
sements américains à l’étranger sont faits en Euro­
pe», a rappelé l’expert euro[)éen.

Toutefois, outre le problème des zones « régio­
nales» de libre-échange comme F ALENA certains 
obstacles subsistent, a précisé M. Dinghammer, no­
tamment les nouvelles règles du GAIT qui ne per­
mettent plus une libéralisation partielle des 
échanges ainsi que l’agriculture qui est deux fois 
plus subventionnée en Europe qu’aux Etats-Unis. 
«La clé de l’ALETA, ce sont les services. C’est le 
secteur tertiaire qui importe», a souligné M. Lan­
ghammer.

IMMOBILIER

La Capitale veut recruter 
les meilleurs agente

FRÉDÉRIC TREMBLAY
PRESSE CANADIENNE

Dans le but de stimuler sa crois­
sance, le courtier immobiUer La 
Capitale s’est doté d’un plan de recru­

tement généreux afin d’écrémer le ré­
seau d’agents de ses concurrents.

En conférence de presse, hier à 
Montréal, le président de La Capitale, 
Paul Legault, a annoncé une bonifica­
tion des commissions versées aux 
agents oeuvrant pour son entreprise. 
Ces améUorations à la rémunération 
des agents de la société, qui entrera 
en vigueur le 30 septembre, pourra 
atteindre jusqu’à 15 %.

Ansi, un agent dont la rémunéra­
tion s’était chiffrée entre 40 000 et 
60 000 $ l’année précédente verra son 
taux plancher de commission passer 
de 55 à 70 % (par rapport à la commis­
sion totale). Les courtiers ayant tou­
ché une rémunération totale variant 
de 60 000$ à 100 000$ auront droit à 
un taux minimum de commission de 
80 %. Pour les agents dont la rémuné­
ration est supérieure à 100 000 $ 
pourront toucher des taux de com­
mission variant de 85 à 95 %.

«Nous voulons recruter les agents 
parmi les plus performants», a expli­
qué M. Legault Depuis un an, La Ca­
pitale a déjà entrepris d’améfiorer'son

équipe de vente. Ansi, quelque 300 
agents ont quitté l’entreprise durant 
cette période. Certains sont partis 
d’eux-mêmes alors que d’autres n’ont 
pas vu leur contrat renouvelé. «Depuis 
cinq mois, nous avons embauché 65 
nouveaux agents qui rapportent des 
revenus équivalant à 125 % des 300 
autres», a fait savoir M. Legault, pour 
iUustrer le virage performance adopté 
par son entreprise. Au total, La Capita­
le souhaite recruter quelque 200 
agents supplémentaires. Comme l’en­
treprise anticipe plusieurs départs ad­
ditionnels au sein de ses troupes, 
l’ajout net d’agents devrait s’élever à 
environ une soixantaine en bout de 
Hgne, a indiqué M. Legault.

Dans le cadre de son plan d’expan­
sion, La Capitale a annoncé l’ouverture 
ce mois-ci d’un nouveau bureau corpo­
ratif à Pointe-Claire, où travailleront 
quelque 50 employés. Le courtier im­
mobilier entend également procéder à 
l’ouverture de dix franchises à travers 
le Québec et dans les Maritimes.

La Capitale compte actuellement 
740 agents dans ses bureaux corpora­
tifs et quelque 140 autres dans ses 
agences franchisées. Le courtier im­
mobilier occupe le premier rang au 
Québec dans son domaine d’activités 
avec une part de marché évaluée à 
quelque 15 %.

La rentabilité des 
transporteurs aériens reste 

trop faible, selon l’IATA
Paris (Reuter) — La rentabilité 

des compagnies aériennes euro­
péennes, notamment Ar France et 

Alitalia, reste insuffisante malgré les 
progrès que révèlent les prévisions 
1995, estime Pierre Jeanniot, direc­
teur général de l’Association interna­
tionale du transport aérien (LATA).

«La rentabifité du transport aérien 
reste insuffisante. En Europe, à part 
British Arways, les autres compa­
gnies ne font que revenir à un niveau 
minimal de rentabilité», déclare-t-il 
dans une interview publiée hier par 
Le Monde. «Ne parlons pas de com­
pagnies comme Ar France ou Aita- 
Ha, pour lesquelles il reste beaucoup 
de chemin à faire», ajoute-t-il.

«Les profits nets de 1,8 milliard $ 
US en 1994 peuvent apparaître com­
me satisfaisants mais ils ne représen­
tent que 1,5 % de la recette totale de 
l’ensemble des compagnies mon­
diales sur leur réseau international. 
Nous sommes très au-dessous de ce

qu’il faudrait. Un rapport de 7 % se­
rait correct. Les prévisions pour l’an­
née en cours font apparaître des pro­
fits nets encourageants de l’ordre de 
5 milliards $ US», ajoute le directeur 
général de IATA

Les compagnies, qui ont procédé 
à des acquisitions massives en 1989, 
ont un endettement trois fois supé­
rieur à leurs fonds propres, souligne 
Pierre Jeanniot. «Il faut être extrê­
mement prudent et échelonner da­
vantage les commandes (...) et pour­
suivre une pause relative dans les 
commandes», dit-il.

Interrogé sur la déréglementation 
en Europe, il estime que «cette libé­
ralisation doit s’accompagner de la 
privatisation indispensable des com­
pagnies qui doivent souvent être re­
capitalisées». Pour lui, il n’est pas 
«anormal que les pouvoirs publics ai­
dent à leur mutation en restructurant 
leur dette ou en supportant le coût 
des réductions d’effectifs».
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Forum pour l’emploi
♦--------------

Béland juge «insoutenable»
la pauvreté

Québec (PC) — Pour le prési­
dent du Mouvement Desjar­
dins Claude Béland, l’avenir écono­

mique du Québec s’annonce peu re­
luisant si on né se penche pas dès 
maintenant sur la situation «insoute­
nable» de précarité et de pauvreté 
que vivent les jeunes.

En présence hier des quelque 500 
participants du Forum national Ac­
tion Emploi Jeunesse, M. Béland a 
souligné l’importance d’ouvrir de 
nouvelles voies pour intégrer les 
jeunes sur le marché du travail et 
les mettre à contribution dans le dé­
veloppement économique. «Pour 
quiconque s’intéresse le moindre­
ment à la survie et à la place du Qué­
bec dans le monde, l’intégration des 
jeunes au marché du travail consti­
tue un enjeu stratégique essentiel et 
fondamental», a-t-il mentionné.

Président du comité de parraina­
ge du Forum pour l’emploi, un orga­
nisme sans but lucratif existant de­
puis 1989, M. Béland a rappelé Fur-

des jeunes
gence de la situation en cette année 
qui marque le 10e anniversaire de 
l’Année internationale de la Jeunes­
se. «En 1994, le taux de chômage 
chez les jeunes de plus de 30 ans 
était de 10,7 %, celui des 15-29 ans 
de 15,7 %. Au total, 151 000 jeunes 
de 15 à 29 ans étaient officiellement I 
recensés parmi les sans-emploi. En 
incluant les chômeurs découragés 
ou décrochés, ce sont plus de 
200 000 jeunes qui sont touchés», a- 
t-il avancé.

Il a ajouté que les jeunes sont jj 
grandement affectés par la pauvreté: ? 
150 000 d’entre eux sont présente­
ment sur l’aide sociale et 70 % des 
personnes qui reçoivent un salaire s 
minimum sont des jeunes.

Pour contrer la crise actuelle que i 
traverse cette main-d’oeuvre, il ] 
n’existe pas de solution miracle, 
d’après M. Béland, qui ne croit pas j 
qu’on puisse faire face aux change- j 
ments en explorant les pistes tradi- j 
tionnelles.

Après l’OPA d’IBM sur Lotus

Dures batailles en vue 
dans le monde du logiciel

Washington (AFP) — IBM de­
vra finalement mettre 3,52 
milliards $ US sur la table pour ra­

cheter l’éditeur de logiciels Lotus, à 
l’issue d’une OPA éclair qui promet 
des combats acharnés pour l’indus­
trie des programmes informatiques 
de demain.

Lotus a annoncé dimanche qu’il 
acceptait l’offre d’IBM, après avoir 
renoncé au bout de seulement six 
jours à trouver une autre solution. 
La société basée à Cambridge, dans 
le Massachusetts, n’était pas en po­
sition de résister au géant.

Aucun sauveur potentiel,.pas 
même une compagnie de la taille 
d’AT&T, n’a voulu s’opposer à In­
ternational Business Machines. 
«Big Blue» avait affirmé sans ambi­
guïté sa détermination à 
acquérir Lotus, en propo­
sant un prix d’emblée très 
élevé (60 $ US par action 
au départ, 64 dans l’ac­
cord final), qui doublait la 
valeur des actions Lotus 
sur le marché.

Qui plus est, IBM avait 
rompu avec son image de 
géant assoupi en prenant 
le risque de lancer une OPA hostile 
pour ce rachat le plus cher de l’his­
toire du logiciel. L’enjeu: un brillant 
logiciel appelé Lotus Notes, considé­
ré comme précurseur des pro­
grammes informatiques de demain. 
Notes permet d’échanger des infor­
mations (données, images et sons) 
sur des micro-ordinateurs reliés à 
une ou plusieurs banques de don­
nées.

Selon Lou Gerstner, le p.-d.g. qui 
a redressé IBM en deux ans, l’ère 
des micro-ordinateurs, avec des uti­
lisateurs isolés derrière des ma­
chines dont ils se servent pour des 
besoins personnels, est finie. La 
prochaine génération est celle des 
communications, des échanges. Et 
elle çst déjà là, comme en témoigne 
aux Etats-Unis le succès foudroyant 
des réseaux en-ligne.

Pour IBM, dont la division de 
programmes pour ordinateurs per­
sonnels se débat loin derrière le 
tout-puissant Microsoft, l’acquisi­
tion de Notes se traduit par un bond 
dans un marché encore à conqué­
rir. Le marché mondial des logi­
ciels de communication, dits 
«groupware», a totalisé 2,3 mil­

liards $ US en 1994, soit une aug­
mentation de 13 %, selon le cabinet 
d’étude spécialisé Dataquest. Dans 
les quatre ans à venir, prédit Data­
quest, les ventes dans ce secteur se 
seront accrues de 70 %.

Dans les dix ans qui suivront, es­
timent les experts, le chiffre d’afi 
faires généré par les logiciels de 
communication se chiffrera dans 
les dizaines, voire des centaines de 
milliards de dollars.

«Il y a un potentiel énorme, juste 
devant nous», a commenté M. 
Gerstner.

Microsoft est en train de mettre 
la dernière main à son propre logi­
ciel de communication, Exchange. 
Celui-ci, relèvent les spécialistes, 
n’aura pas toutes les capacités que 

Notes offre déjà depuis 
trois ans. Microsoft devrait 
lancer une version amélio­
rée dès la fin de 1996, mais 
Lotus dispose d’un avanta­
ge considérable: son prin­
cipal cerveau, l’inventeur 
de Notes, Raymond Ozzie.

Le p.-d.g. de Microsoft, 
Bill Gates, a ironisé sur 
l’initiative d’IBM en affir­

mant que Notes avait atteint son 
maximum avec quelque 200 mil­
lions $ US de ventes en 1994. En 
fait, selon la plupart des experts, la 
combinaison IBM-Lotus a la capaci- i 
té de bouleverser l’industrie et met­
tant derrière un produit comme 
Notes toute la force de vente et de 
marketing de «Big Blue».

Rien n’est en effet acquis dans un 
marché aussi fragmenté. Le numéro 
un mondial, Microsoft, détient 
18,7 % du marché des logiciels pour 
micro-ordinateurs, selon des} 
chiffres du cabinet d’étude IDC. No- j 
veil, très présent dans les réseaux! 
d’entreprises et probable acteur de j 
premier plan dans les groupware, en I 
contrôle 7,7 %. IBM arrive ensuite! 
avec 3,7 %, su ivi de Ixitus avec 3,2 %. I

Il va maintenant falloir qu’IBM,! 
bien que requinqué par deux an-| 
nées de restructuration, prouve une I 
capacité nouvelle à se mobiliser! 
derrière un produit et à le combi-l 
ner avec d’autres pour offrir des so-| 
lutions complètes. Les marchésl 
financiers, eux, semblent tran-l 
quillement optimistes. Le titre! 
d’IBM a pris 1,37 $ US hier matin, à! 
90,50 $ US.

Bill Gates 

ironise sur 

l’initiative 

d’IBM

I I
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GM se taille une niche dans une niche
Les derniers véhicules sport-utili­

taires mis en marché par Gene- 
ral Motors, les Chevrolet Tahoe et 

GMC Yukon ne constituent pas de 
grandes nouveautés.

Certains, même des plus avertis, 
ne les détecteront même pas dans 
la rue. Ces véhicules à quatre 
portes dérivent à la fois des Yukon 
et Tahoe à deux portes et des Sub­
urban à 4 portes entre lesquels ils 
viennent se placer. Si les 
versions deux portes de ces 
véhicules ne sont pas aussi 
populaires au Capada 
qu'elles le sont aux Etats- 
Unis, les Suburban connais­
sent depuis plusieurs dé­
cennies un succès qui ne se 
dément pas, surtout depuis 
que des moteurs Diesel 
sont disponibles. Les ver­
sions à 4 portes des Tahoe 
et Yukon ressemblent à s’y 
méprendre à des Suburban 
à la différence près qu’elles sont 
plus courtes de 35 cm. Le gain de 
longueur réside au niveau du porte- 
à faux et des portes arrière.

Toutefois ces nouveaux venus 
sont plus longs de 15 cm par rap­
ports à leurs homologues à deux 
portes. Comme les autres membres 
de cette petite famille, les Tahoe et 
Yukon à quatre portes sont offerts 
avec transmission à deux ou quatre 
roues motrices, mais le seul groupe 
propulseur offert est un moteur V8 
à essence de 5 1 développant 200 ch 
avec transmission automatique à 4 
vitesses. Ces deux sport-utilitaires 
sont identiques et fabriqués sur la 
même chaîne de fabrication à Janes­
ville dans le Wisconsin. Ils ne diffè­
rent réellement que par l’apparence 
des extrémités de leur carrosserie. 
Offerts en version de base LS et de 
luxe LT chez Chevrolet et SLE, SLT 
chez GMC, leur équipement de 
base comprend un coussin gon-

D a nie l 
Hé raud

fiable du côté du conducteur, le ver­
rouillage de sécurité entre le sélec­
teur des vitesses et la pédale de 
frein, des poutrelles anti-intrusion 
dans les portes et un freinage anti­
blocage. Comme les autres utili­
taires GM dérivés des camionnettes 
C et K, ils bénéficient du tableau de 
bord et des sièges redessinés, ainsi 
que de la nouvelle console de plan­
cher comprenant un écritoire, un 

coffret à cassettes, un por­
te-monnaie et des porte- 
gobelets pour les places 
arrière. Auxquels s’ajou­
tent des poignées de 
maintien, des jantes en 
aluminium, des vitres tein­
tées, des serrures et des 
vitres à commande élec­
trique, une direction ajus­
table, un régulateur de vi­
tesse et un poste de radio 
AM/FM stéréo avec lec­
teur de cassette et six 

haut-parleurs et des conduits de 
chauffage vers les places arrière.

Les versions de luxe SLT et LT 
ajoutent un rapport de pont plus 
court, des garnitures en cuir, des 
vitres teintées plus foncées que cel­
le du modèle de base, l’ouverture 
des portes et du hayon grâce à une 
télécommande et le siège du 
conducteur à réglage électrique. 
Les prix de ces nouveaux véhicules 
s’échelonne entre 33 000 et 45 000 
de nos dollars, selon leur version et 
leur mode de transmission, ce qui 
en font de redoutables rivaux pour 
les vedettes du segment que sont 
les Ford Explorer et Jeep Grand 
Cherokee. Sans se forcer beaucoup 
GM a créé deux véhicules plus lo­
geables, plus puissants et disposant 
d’une capacité de traction supérieu­
re.

Ce ciblage explique en grande 
partie l’absence de choix méca­
nique, car les Yukon et Tahoe of­

JH
Afrique du Sud (rand) 0,4003 Hong-Kong (dollar) 0,1838
Allemagne (mark) 0,9825 Indonésie (rupiah) 0,000649
Australie (dollar) 1,0270 lltalie (lire) 0,000860
Barbade (dollar) 0,7157 Jamaïque (dollar) 0,0464
Belgique (franc) 0,049131 Japon (yen) 0,01640
Bermudes (dollar) 1,3977 Mexique (peso) 0,2512
Brésil (real) 1,6152 Pays-Bas (florin) 0,9051
Caraïbes (dollar) 0,5295 Portugal (escudo) 0,00970
Chine (renminbi) 0,1735 Royaume-Uni (livre) 2,1973
Espagne (peseta) 0,01172 Russie (rouble) 0,000290
États-Unis (dollar) 1,3785 Singapour (dollar) 1,0181
Europe (ECU) 1,8535 Suisse (franc) 1,2235
France (franc) 0,2796 Taïwan (dollar) 0,0557
Grèce (drachme) 0,00645 Venezuela (bolivar) 0,00838

frent en série un moteur V8 qui est 
optionnel chez Jeep et absent chez 
Ford. Les Canadiens épris d’écono­
mie pourront toujours se rabattre 
sur les Suburban Diesel alors que 
ceux qui recherchent un véhicule 
plus sportif qu’utilitaire auront le 
choix d’opter pour une carrosserie à 
deux ou quatre portes comme c’est 
le cas chez Ford, mais pas chez 
Jeep. Sans oublier que les deux 
nouveaux venus viennent épauler 
les «petits» Blazer et Jimmy qui 
sont les véritables concurrents des 
Jeep Grand Cherokee et Ford Ex­
plorer. En voulant occuper tous les 
créneaux de ce marché en pleine 
expansion, GM a créé une niche 
dans une niche qui existait déjà. 
L’avenir dira si la multiplication des 
modèles a fait plus que semer la 
confusion dans un marché déjà bien 
assez compliqué, mais d’ores et 
déjà on peut affirmer que même si 
le succès de ces versions intermé­
diaires est mitigé, le coût de leur 
étude ne grèvera pas trop le budget 
du premier constructeur américain, 
car presque tous les composants 
existaient déjà et la petite chirurgie 
esthétique proposée est à la portée 
du premier carrossier venu...

EN BREF
♦ ♦ ♦

AIRBUS: AIR CANADA 
CONVERTIT DIX OPTIONS 
EN COMMANDES FERMES
Le Bourget (Reuter) — Air Canada a 
converti en commandes fermes les 
dix options qu’elle avait prises sur les 
biréacteurs A-319 d’Airbus Industrie, 
annonce la compagnie aérienne dans 
un communiqué. Ce nouveau contrat 
porte à 55 le nombre d’appareils com­
mandés au consortium européen de­
puis le début de l’année. Le prix cata­
logue d’un Airbus A-319 est de l’ordre 
de 39 millions $ US. Avec cette nou­
velle commande, la flotte d’Air Cana­
da sera composée de 35 A-319, qui 
remplaceront progressivement les ac­
tuels DC-9. La livraison des dix appa­
reils commencera en décembre 1996 
et se poursuivra jusqu’en juin 1998.
Air Canada se classe actuellement 
deuxième pour la taille du parc d’Air­
bus en Amérique du Nord. Du même 
souffle Air Canada a précisé avoir ob­
tenu le financement nécessaire pour 
convertir en commandes fermes une 
option sur 14 appareils Regional Jet, 
de Bombardier. Le total des com­
mandes fermes placées par le trans­
porteur passe de 10 à 24, alors que 24 
autres RI demeurent sous option.

VOUS AVEZ DIT VISIONNAIRE?

Saviez-vous que, dans beaucoup d’entreprises, les CA se 

retrouvent de plus en plus dans des fonctions qui 
dépassent le cadre de la comptabilité traditionnelle?

Rien de surprenant. Grâce à leur formation complète et 

à leur expérience pratique acquise auprès d’entreprises 
de toutes sortes, les CA peuvent vous aider à analyser 
votre situation sous des angles nouveaux et, ainsi, vous 
faire profiter de cette vision globale nécessaire à votre 
développement.
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Partenaires en affaires

COUP D'ŒIL BOURSIER
Un autre point décisif produits de consommations ix-cp tsi

MICHEL CARIGNAN
COLLABORATION SPÉCIALE

Après une correction normale et sans gravité, la plu­
part des indices n’ont plus de place pour aller vers le 
bas sans briser leur tendance haussière. Les indices amé­

ricains se sont stabilisés et la correction est terminée pour 
le moment. Par exemple, l’indice industriel a repris à la 
hausse sans franchir sa ligne de tendance. Le TSE 300 de 
Toronto demeure dans son étroit couloir haussier, malgré 
la correction de la plupart des secteurs pendant plusieurs 
jours. Le prochain mouvement est à surveiller. Le marché 
canadien pourrait persister à la hausse mais une correc­
tion plus forte à court terme pourrait nous tomber dessus.

Techniquement, le TSE 300 pourrait briser son couloir 
haussier du dernier mois pour faire une incursion vers le 
bas de son couloir haussier des quatre derniers mois. La 
consommation, les industrielles, le détail, les minières, les 
forestières, la gestion, les aurifères et les services finan­
ciers sont, à très peu de choses près, dans la même situa­
tion technique à court terme. Tous se déplacent de côté. 
Parmi ceux-ci, certains testent leur résistance à très court 
terme et d’autres testent leur support à très court terme. 
Si plusieurs secteurs entamaient une rechute, il serait plus 
prudent de prendre un peu de profit. Ainsi, si le TSE 300 
retournait à la ligne inférieure de son couloir ascendant 
des quatre derniers mois, vous auriez du liquide pour 
acheter encore lors de la reprise qui, normalement, sui­
vrait la correction. Si, par contre, le TSE 300 chutait spus 
sa tendance des quatres derniers mois, vous auriez gardé 
un maximum de profits et pourriez vendre encore à cette 
étape. Je n’ai pas mentionné les communications, les ser­
vices publics et les transports, qui ne sont pas dans des 
couloirs haussiers à court terme. Ces derniers sont déjà 
sur le seuil de leur tendance des derniers mois. Prenez 
graduellement des profits en cas de rechute évidente mais 
conservez si les tendances tiennent le coup à court terme. 
N’achetez pas de titres trop avancés dans leur mouve­
ment. Attendez les situations idéales.
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DECISION-PLUS
VIDÉOCASSETTE GRATUITE 

Découvrez la bourse à la 

manière de Michel Carignan

(514)392-1366

Volume
(000)

Ferme Var.
($)

Var.
(%)

BOURSE DE MONTRÉAL
XXMdndice du marché 8055 2207.37 -1.19 -0.1
XCB: Bancaire 2437 2608.10 -6.35 -0.2
XCO:Hydrocarbures 909 1746.74 -3.39 -0.2
XCM:Mines et métaux 1660 2843.17 -10.23 -0.4
XCF:Produits forestiers 329 2965.85 -26.05 -0.9
XCkBien d'Équipement 2587 2209.53 +6.90 0.3
XCU:Services publics 2467 1922.45 +3.70 0.2

BOURSE DE TORONTO
TSE 35 9130 236.15 +0.40 0.2
TSE 100 * 271.08 +0.28 0.1
TSE 200 * 269.35 -0.15 -0.1
TSE 300 27313 4466.83 +3.28 0.1
Institutions financières 2488 3374.95 -10.25 -0.3
Mines et métaux 2040 4324.16 +22.38 0.5
Pétrolières 5635 4620.23 -11.69 -0.3
Industrielles 5809 2887.37 +0.78 0.0
Aurifères 1893 10393.59 -96.37 -0.9
Pâtes et papiers 2386 4915.32 +18.59 0.4
Consommation 1580 7179.06 +110.90 1.6
Immobilières 33 1694.95 -24.72 -1.4
Transport 895 4898.80 +58.48 1.2
Pipelines 1323 3824.06 +20.61 0.5
Services publics 1266 3334.54 +10.93 0.3
Communications 485 8083.41 +3.10 0.0
Ventes au détail 975 3949.67 +13.57 0.3
Sociétés de gestion 499 5266.06 +5.72 0.1

BOURSE DE VANCOUVER
Indice général 27065 798.64 -4.13 -0.5

MARCHÉ AMÉRICAIN
30 Industrielles 24708 4446.46 +22.47 0.5
20 Transports 5759 1663.23 +18.87 1.1
15 Services publics 5692 203.27 +1.65 0.8
65 Dow Jones Composé 36160 1463.92 +10.85 0.7
Composite NYSE * 285.56 +1.51 0.5
Indice AMEX * 463.96 +3.37 0.7
S&P 500 * 530.88 +2.94 0.6
NASDAQ * 887.98 +3.60 0.4

LES PLUS ACTIFS DE TORONTO
Volume Haul Bas Ferm. Var. Var.

Compagnies (000) ($) (S) (S) ($) (%)

BREAKWATER RES 2156 0.14 0.13 0.14 +0.01 7.7
NOVA CP 1756 11.50 11.00 11.13 -0.13 -1.2
SIKAMAN GOLD RES 1438 0.12 0.10 0.12 +0.03 33.3
AUR RESOURCES INC 1026 4.75 4.55 4.65 - -
SUNCORINC I 944 15.00 14.63 15.00 +0.25 1.7
TRANSCDA 936 18 38 18.13 18.38 +0.13 0.7
BCE INC 890 43.50 43.13 43.38 +0.25 0.6
LABATT JOHN LTD 847 27.75 27.63 27.63 - .
CZAR RES LTD 734 1.17 1.10 1.12 -0.02 -1.8
SHERRITT INC 730 13.75 13.38 13.63 +0.25 1.9

LES PLUS ACTIFS DE MONTREAL
Volume

Compagnies (000)
Haut
(S)

Bas
(S)

Ferm.
($)

Var.
($)

Var.
(%)

AIR CANADA 1017 5.63 5.38 5.50 +0.13 2.4
LITHOS CP 629 0.70 0.58 0.67 +0.09 15.5
ABITIBI-PRICE I 368 17.38 16.88 16.88 +0.13 0.8
MAZARIN MNG CP 359 1 64 1.56 1.60 +0 05 32
BIOCHEM PHARMA 348 27.25 25.88 27.13 +1.38 5.4
NOVICOURT A PR 329 5.63 5.63 5.63 -0.13 -2.3
MINORCA RES INC 309 0.80 0.76 0.79 . .
TELSOFT MOBILE 294 2.24 2.01 2.05 +0.05 2.5
MENORA RES INC 257 0.25 0.23 0.25 .
SEG EXPLO INC 238 0.50 0.45 049 +0.04 8.9

I
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ANNONCES CLASSÉES
I >N «D *E «X
REGROUPEMENTS DE RUBRIQUES

100 • 199 IMMOBILIER RÉSIDENTIEL
100*160 Achal-venleéchange
160* 199 Location

200 • 299 IMMOBILIER COMMERCIAL
200 * 250 Achal-venlaéchanga
251 *299 Location

300 • 399 MARCHANDISES
400 • 499 OFFRES D'EMPLOI
500 • 599 PROPOSITIONS D'AFFAIRES

ET DE SERVICES
600 • 699 VÉHICULES

PROPRIÉTÉS À VENDRE

AHUNTSIC Très beau collage semi-dé­
taché Grand jardin paysager. Près de 
tout Idéal pour jeune famille. Aoûr. 384- 
7109.

BOUCHERVILLE, grand split rénové 
Bureaux avec entrée privée, pise., gar. 
double, près de tout «sieurs extra Sous 
l'évaluation 175.000$ 655-6855

COTTAGE Petit 51/2 retail à neuf Près 
parc Lafontaine 8 métro Mt-Royal. 
Foyer, puits lumière, murs brique, bain 
thermo-massage. Jardin, station. 
120,000$. 288-4995._______________

EDIFICE DE PRESTIGE, cachet 1660, 
rénové en '86. Idéals: hôtel, bureaux et 
résidence, garderie, etc... Toutes offres 
raisonables acceptées. 861-8787.
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AVIS PUBLICS
HOCHELAGA*

MAISONNEUVE
APPEL D’OFFRES 
Maître de l'ouvrage:
C.L.S.C. Hochelaga-Maisonneuve 
1620, av. de LaSalle, Montréal, H1V 2J8

Architecture:
Robert Périnet, architecte 
1394, av. du Mont-Royal Est, bur. 102 
Montréal (Québec), H2J 1V7 
Tél.: (514) 528-8711

Mécanique et Électricité:
Dessau Inc.
1200, boul. St-Martin Ouest, bur. 300 
Laval (Québec) H7S 2E4 
Tél.: (514) 384-5660

COPROPRIÉTÉS
3 1/2 rénové, cuisinière, réfrigérateur, 
lave-vaiss.. Frais: 170$/m„ lout inclus. 
Ridgewood. 72,000$ nég. 343-0456

ADJACENT OUTREMONT, superbe 
condo 6 1/2,1988, gar.. construction su­
périeure, très éclairé, prix réduit, visile 
sur r.v. - 5330 Sl-Dominique 278-5039.

LA CAMPAGNE A OUTREMONT
Magnifique 1000 p.c. « 1500 p.c. avec 
foyer, garage, terrasse, dans un boisé 
orientation sud. Splendide! 277-0292.

OUTREMONT
Splendide loft New-Yorkais, vue panora­
mique, 1400 p.c., 195,000$. 277-0292.

QUÉBEC, 3 1/2 face au fleuve. R.c., 
près du pont el de la gare. 63,500$. 
(418)651-5177, (514)334-9586.

SANCTUAIRE DU MONT-ROYAL 
Magnifique condo 

très ensoleillé - dernier étage - 
superbe vue panoramique - 

3 ch. chacune avec s.d.balns - 
3 stationnements s./sol 

2146 p.c. + 288 p.c. terrasse. 
943-3846 OU 733-4749

Projet: C.L.S.C. Hochelaga-Maisonneuve 
1611, av. d’Orléans, Ventilation

Seuls sont admis à soumissionner les 
entrepreneurs détenant une licence en vertu de la 
Loi sur la qualification professionnelle des 
entrepreneurs en construction et ayant leur 
principale place d’affaires au Québec.
Les documents de soumission peuvent être 
obtenus à compter du mardi 13 juin 1995 à 9h au 
bureau de Robert Périnet, architecte, 1394, av. du 
Mont-Royal Est, bur. 102, Montréal, H2J 1Y7, tél.: 
(514) 528-8711, contre un dépôt non-remboursable 
de cinquante dollars (50,00 $) émis à l’ordre du 
C.L.S.C. Hochelaga-Maisonneuve.
Les entrepreneurs soumissionnaires sont 
responsables du choix des sous-traitants, tant pour 
leur solvabilité que pour le contenu de leur 
soumission, et doivent les informer des conditions 
qu’ils entendent leur imposer et s’assurer qu'ils 
détiennent les permis et licences requis.
Chaque soumission devra être accompagnée soit 
d’un cautionnement de soumission émis à l’ordre 
du C.L.S.C. Hochelaga-Maisonneuve, au montant 
de cinq mille dollars (5 000 $) valide pour une 
période de quarante-cinq (45) jours de la date 
d’ouverture des soumissions, soit d’un chèque visé 
au montant de deux mille cinq cents dollars (2 500 $) 
émis à l’ordre du C.L.S.C., Hochelaga-Mai­
sonneuve.
Ce cautionnement de soumission devra être 
échangé à la signature du contrat pour un 
cautionnement d’exécution et un cautionnement 
des obligations pour gages, matériaux et services, 
chacun égal à cinquante pour cent (50%) du 
montant du contrat.
Les soumissions, dans des enveloppes cachetées 
seront reçues au C.L.S.C. Hochelaga-Maison­
neuve, 1620, av. de LaSalle au plus tard le 27 juin 
1995 à 14h pour être ouvertes publiquement au 
même endroit, le même jour et à la même heure.
Le propriétaire ne s’engage pas à accepter la plus 
basse ou quelqu'autre des soumissions reçues.
Les entrepreneurs soumissionnaires pourront 
visiter les lieux le 20 juin 1995 à 14h au 1611, av. 
d’Orléans à Montréal.
Chef de services de l’administration des ressources 
financières et matérielles
Clément Quintin, CA

VIEUX-LONGUEUIL, MAISON DE VIL­
LE (construction 1992). Ensoleillé, te- 
nestré 3 côtés, foyer combustion lente, 3 
chambres, 2 salles de bain, sous-sol 
semi-fini, terrasse. 2 stationnements, 
proximité métro, terrain paysagé. 
140,000$. 677-8046 OU 670-2526.

TRUST GÉNÉRAL 
DU CANADA 

LA COMPAGNIE 
SHERBROOKE TRUST

Avis de convention 
de fusion

Avis est par les présentes 
donné que Trust Général 
du Canada et La Compa­
gnie Sherbrooke Trust ont 
signé une convention 
prévoyant les conditions 
et les modalités de leur 
fusion et de la continua­
tion de leur existence en 
une seule et même socié­
té de fiducie sous le nom 
«Trust Général du Cana­
da» et ont l’intention de 
demander au ministre des 
Finances de confirmer 
cette fusion et d'autoriser 
l’émission des lettres pa­
tentes de fusion.
Montréal, le 15 mai 1995. 

TRUST GÉNÉRAL 
DU CANADA 

La secrétaire-adjointe, 
FRANÇOISE BUREAU 

LA COMPAGNIE 
SHERBROOKE TRUST 

La secrétaire-adjointe, 
FRANÇOISE BUREAU

appel d’offres
Gouvernement du Québec
Conseil du trésor 
Services gouvernementaux

Le ou les présents projets sont assujettis à l'Accord Intergouvememental sur les 
marchés du secteur public et ils sont ouverts aux fournisseurs des provinces et 
territoires des gouvernements signataires.

Projet Description

627415 130 tonnes métriques de fibre de chrysotile

CLÔTURE PES SOUMISSIONS : LE 21 JUIN .1895 A15 H

070768 Verrerie de laboratoire

CLÔTURE DES SOUMISSIONS : LE 27 JUIN 1995 A 15 H

Le ou les présents projets sont assujettis aux Accords de libéralisation des 
marchés publics du Québec et du Nouveau-Brunswick ainsi que du Québec 
et de l'Ontario. Ils sont ouverts aux fournisseurs des provinces et des 
gouvernements signataires.

Projet Description Livraison

050740 Impression de formulaires en multiples parties (liasse) avec Différents
carbones, deux (2) formats : 81/2" x 11 518' et 81/2" x 14 5/8“ endroits

CLÔTURE DES SOUMISSIONS : LE 29 JUIN 1995 A 15 H

Prix des documents : 20 $ non remboursables, en argent comptant ou 
sous forme de chèque ou de mandat à l'ordre du 
Fonds des approvisionnements et services 
Direction des acquisitions.

Livraison

Saint-Eugène 
cté L'islet

Sainte-Foy

Les conditions d'appel d’offres sont contenues dans les documents disponibles au :

Fonds des approvisionnements et services
Bureau des appels d'offres
Édifice Lomer-Gouin
575, rue Saint-Amable, 4“ étage
Québec (Québec) G1R5N9
Pour information : M”* Lise Morin, tél. : (418) 643-5438

Le directeur général des achats se réserve le droit, au moment de l’analyse des soumissions, 
de refuser toutes les soumissions présentées, môme la plus basse.

Toute personne désirant assister à l’ouverture des soumissions doit se présenter à l’adresse 
susmentionnée, à l'heure et à la date indiquées.

PROGRAMME D'OBLIGATION CONTRACTUELLE — ÉGALfTÉ DANS L'EMPLOI
Tout fournisseur du Québec dont l'entreprise compte plus de cent (100) employés doit, pour 
se voir adjuger une commande de 100 000 $ et plus, s'engager au préalable à implanter un 
programme d’accès à l'égalité en emploi, conforme à la Charte des droits et libertés de la 
personne du Québec (L.R.Q., c. C-12), et détenir une attestation d'engagement à cet effet.

De même, un fournisseur hors du Québec mais au Canada, dont l'entreprise compte plus de 
cent (100) employés, devra fournir au préalable une attestation à l'effet qu'il s'est déjà engagé 
au programme d équité en emploi de sa province ou de son territoire s'il en est ou, à defaut, 
à un programme fédérai d'équité en emploi.

Ces obligations s’appliquent également pour tout sous-contrat, d'un montant de 100 000 $ et 
plus, s'adressant à un sous-contractant ayant plus de cent (100) employés.

Le directeur général des achats, 
Michel Gagnon, ing.

-Québec s s

PROPRIÉTÉS À REVENUS
OUTREMONT - Duplex, 868-870 av 
Rockland Cuisines relaites, portes $ fe­
nêtres neuves, garage double, grand jar­
din. 379,000$ • 1-800-363-1757.

EXTERIEUR DE MONTREAL
A 45 MIN. DE MTL Cottage 11/2 étage, 
3 ch., 2 s. bains, salon, cuis., s. è diner. 
Terrain 25,000 p.c.. Face au fleuve, bien 
paysagé. arbres matures, è 200 pi. du 
club de golf. 139,500$. (514)836-7725.

A QUÉBEC - POUR VENTE RAPIOE
Rive sud, à 10 min. des ponts. Joli cotta­
ge canadien pierre et brique ■ 4 C.C., 2 s. 
de b., 2 loyers c l. • Terrain 33,377 p.c. 
Site unique, vue imprenable sur fleuve. 
Escalier el belvédère romantique me­
nant au fleuve. Quille pays. Prix: 
139,900$. Tél: (418)831-0191, (418)622- 
5117.__________________________

MAGNIFIQUE
Professionnel, artiste, graphiste, desi­
gner. Grande maison ensoleillée, flanc 
de montagne St-Hilalre. Bureau adja­
cent. Terrain privé. 495,000$. 446-1210, 
773-8004.

CANTONS DE L'EST
DUNHAM, magnifique maison en pierre 
avec terre de 94 acres, rivière & boisé. 
Conslr. 1851,11 pièces, plusieurs bâti­
ments de ferme et garage. 395,000$ né- 
goc.. 378-5685. 

SCOTSTOWN
Au pied du Mont Mégantic, grande mai­
son, 10 pièces, planchers bois franc, boi- 
series. Idéal pour B & B. (819)657-4612.

CHALETS 
BORD DU LAC SAWIN. Privé, eau 
pure, pèche à la truite, beau chalet meu­
blé, cheminée pierre, 2 hors-bords. 
123,000$. 722-4737,621-8839.

APPARTEMENTS-LOGEMENTS A 
LOUER

ADJ. WESTMOUNT - ave Victoria. Haut 
de duplex, très grand, eau chaude, 
chauffage compris. 1,300S/mois. 495- 
2983.

AHUNTSIC, bas triplex, délaché, 7 
pièces, sous-sol fini, garage. 389-7152.

AHUNTSIC-PLACE FLEURY, haut du­
plex, 5 1/2 fermé, chauffé, balcons, très 
propre, lave-v„ stores véniliens. Libre 22 
juin. 635$. Réf. 733-8611. 

C.D.N. - HAUT DUPLEX
Calme, verdure, soleil, 2 c.c., salon, cui­
sine aire ouverte, poêle-frigo, entr. 
lav./séch., 640$ non-chauffé. Impec- 
cable. 738-2091.

C.D.N.. près U. de M„ haut duplex, 
grand 61/2, ensoleillé, garage. 937-7073 
00,738-5773.

FACE PARC LAFONTAINE
Beau grand 7 1/2,1700 p.c., 4 ch. fer­
mées, grande cour arrière, cuisine et 
s./b. rénovées, 1,115$/mois, 524-1546.

JOLI 3 1/2, près U.de.M., chauffé, eau 
chaude, poêle & frigo. 490$. 733-6020.

APPARTEMENTS-LOGEMENTS À 
LOUER

MOREAU/SHERBROOKE 7 1/2, 3e 
étage, 2 c.c., calme â ensoleillé, rénové, 
entrée lav./séch, chauH. élect. 2min. 
métro, 685$. 848-9770 (jour), 937-6996 
(soir).___________

N.D.G. ■ 2220 CLAREMONT près Sher­
brooke ouasl el métro Vendôme. 4 1/2 
moderne, chauffé, I. équipé, balcon, 
juillet. 489-6716.

N.D.G.. près du métro Villa-Maria. Irès 
beau grand 41/2, rénové, boiseries, 2e 
étage, balcon, tranquille. 482-7022.

OUTREMONT sur Rockland. Beau 4 
1/2,2e étage. 277-1822._____________

OUTREMONT, 50 Willowdale. 2 1/2, 3 
1/2,4 1/2, ascenseurs, chauffé. 849- 
7061._______________

OUTREMONT, lace au Mont-Royal, 33 
ch. Côle Sfe-Calherine, 2 t/2, 3 1/2, 
chauffés, gym.. 277-5873.

OUTREMONT Haut duplex 5 1/2 + den, 
cuisine refaite, stat. privé, chauffé. 
1 .OOOS/mois. t-800-363-1757. _

PRES MÉTRO Laurier. Boul. St-Joseph. 
Grand 51/2, lavJséch., poêle, frigo, non- 
Chauffé. 625$. 849-6656. _

ROSEMONT - 21/2,3 1/2,4 1/2, chaut- 
fé, poêle & frigo, propre, dernier mois 
gratuit. 729-0667 ou 521-2624.

ROSEMONT • 2 1/2,3 1/2, eau chaude, 
poêle & frigo, dernier mois gratuit. 521- 
2624.

ROSEMONT: St-Zolique près 26e av., 
grand 5 1/2, haut duplex, ensoleillé, en­
trée lav./séch., non-chauffé. Disp. 1er 
juillet, 729-8971.

ST-LAMBERT, 315 Victoria, 3 1/2, re­
peint, balcon, près de tout. 465-1889.

CONDOMINIUMS À LOUER
OUTREMONT, 61/2,2e étage, rénové, 
face à un parc, tout équipé, balcon, très 
éclairé. 975$. 344-9241 (répondeur),

OUTREMONT
LOFT 950 p.c. avec 1 ch. c., terrasse, 
garage, vue panoramique. 3 électro- 
mén., 950$/mois. Également STUDIO 
750 p.c.,650$/mois. 277-0292.

HORS-FRONTIERES 
Àl

PARIS. App. 17e Porte Maillot, 3 pces, 
éclairé, 4 jrs minimum, 450Fr/jour. 842- 
2634

CHALETS A LOUER
A MAGOG. Southière-sur-le-Lac, saison 
d’été. Plage & terrain privé. Confort et 
commodités. 5 1/2, vue panoramique. 
Pas de moustique. 842-0904.

JOLI CHALET, Mélis-sur-Mer, plage de 
sable semi-privée, boisé. Sept. & oct.: 
250S/S. ou août: 300$/s. (418)936-3139.

LAC DES SABLES (STE-AGATHE)
Luxueux 6 pièces, foyer, tout équipé, gr. 
terrain paysager. Semaine. 256-0179.

CHALETS À LOUER

LAC VICEROY. 20 min nord de Monte­
bello, bord de l’eau. 3 c.c., loyer, sauna, 
jaccuzi, semJmois. (514)341-6991.

RÉGION LACHUTE
100 km do Mtl, tout équipé, 3 c.c, tennis, 
sur lac tranquille non polué 1er août au 
15 oct. 1,700$, (613)730-0519 ou 
(514)533-4788___________________

PROPRIÉTÉS COMMERCIALES
EDIFICE DE PRESTIGE, cachet 1860. 
rénové en 86. Idéals: hôtel, bureaux et 
résidence, garderie, etc... Toutes offres 
raisonables acceptées. 661-6787.

PLATEAU MONT-ROYAL 4567 rue Sl- 
Denls, local 2,500 p.c., chaullé. 849- 
9470,899-5291 (soir).

BUREAUX À LOUER
..................■■ i i i i.

f SOUS-LOUER \
Bureau situé au 

centre-ville.
Espace approximatif 

2000 p.c. incluant 
j! réception très élégante. | 

Location idéale dans 
édifice prestigieux.

Tél.r 1-800-413-7662
Aucun agent S.WP.

CARRÉ ST-LOUIS 294 
LOFT-CARRÉ ST-LOUIS 294, toit 

1500 p.c., 4è, rénové, bien éclairé, 9,50$ 
p.C.727-3176,376-9123,844-3955.

VIEUX-MONTREAL, édifice moderne, 
600 p.c.. 500S/m. 281-6910.

LOCAUX A LOUER

DE MAISONNEUVE-VISITATION
Près Radio-Canada, idéal boutique, 
1300$/mois nég. Faut voir! 642-1285.

MOBILIER DE BUREAU 
ET ACC.

LIQUIDATION. « de 300 bureaux, 
chaises, filières, neufs/usagés. 685- 
4051.

Les Aménagements F.B. Inc.

ON DEMANDE EMPLOIS DIVERS

ACHETONS LIVRES d’occasion de 
bonne qualllé, snglsls/trsnçais. 951- 
6126 ou 921-4274 (message).

ACHETONS TOUT GENRE DE 
LIVRES. Sent, è domicile 274-4659

TECHNIQUE ET MÉTIERS
DÉTENTEUR DE LICENCE MAITRE 

ELECTRICIEN demandé pour qualilier 
une entreprise. R.S.V.P., LE OEVOIR, 
DOSSIER «429.2050 de Bleury, 9ième 
étago, Montréal, P. Qc, H3A 3M9.

SERVICES DOMESTIQUES
CONCIERGE/COUPLE EXPÉRIMENTÉ

pour maison appart. 35 unités. Jean-Ta­
lon & Christophe-Colomb Georges: 495- 
8673.

COURS

AMEUBLEMENT

ANGLAIS INTENSIF prof diplômée de 
McGill. Privé et semi-privé. 849-5484.

CARTOMANCIE, ASTROLOGIE

SAKHO, grand médium voyant, vous 
aide à résoudre tout vos problèmes af­
fectifs: réconciliation, amour, chance, al- 
faires, etc.... Résultats rapides. 
(514)937-2402

ENTRETIEN, RÉNOVATION

L.PERRON, COUVREUR 
ESTIMATION GRATUITE 

522-8888
PEINTRE, estimation gratuite, travail soi­
gné. 525-2318.

DÉMÉNAGEMENT

GILLES JODOIN TRANSPORT INC
Déménagements de tous genres. Spé­
cialité: Appareils électriques. Assurance 
complète. 253-4374.

MESSAGES

MOBILIER DE SALLE A MANGER en
bois blanc, 4 chaises coussirtées, 1 table 
rectangulaire « rallonge, vaisselier à 2 
portes vitrées et 7 tiroirs, 800$. Égale­
ment tête de lit queen, blanche, ovale, 
100$. 938-1559.

APPAREILS ELECTRO-MENAGERS
PETITS POELE & RÉFRIGÉRATEUR à
vendre. 500$ les deux. Réfrigérateur 24", 
garanti encore 4 ans. Possibilité de ven­
te séparée. 527-3898.

URGENT-AVIS DE RECHERCHE.
Toute personne connaissant GÉRARD 
ou JEANNE ARCHAMBAULT. S.V.P. 
contactez Earl Jones corp., tél: 
(514)630-9013 ou Fax: (514)694-9782.

AUTOMOBILES

CITROEN CX1976
8lanche, suspension hydraulique. Su­
perbe. 6,500$. 387-2147.

MERCEDES450 SEL, 1977, bas millage, 
cuir, équipé, 8,000$. Martin: 387-2147.

AVIS PUBLICS
Avis public

Ville de Montréal
Service du greffe

Ordonnances
Avis est donné que le Comité 
exécutif, à son assemblée du 9 juin 
1995, a édicté les ordonnances 
suivantes:

Ordonnance no 133 édictée en 
vertu du Règlement sur le bruit
(R.R.V.M., c. B-3, a. 20) (CE95 01272).

Ordonnance relative à l'événement 
aFestival international du nouveau 

cinéma et vidéo 1995»

Ordonnances nos 175 et 176
édictées en vertu du Règlement 
concernant la paix et l'ordre sur 
le domaine public (R.R.V.M., c. P-1, 
a. 8) [CE95 01267, CE95 01268],

Ordonnance relative à l'événement

«Deuxième foire annuelle 
Boomerang»

Ordonnance relative à l'événement 
«Notre quartier, notre fierté»

Ordonnance no 15 édictée en 
vertu du Règlement d'urbanisme
(R.R.V.M., c. U-1,a. 553) (CE95 
01272).

Ordonnance relative à l'événement 
«Festival international du nouveau 

cinéma et vidéo 1995»

Montréal, le 12 juin 1995

Le greffier
Léon Laberge

AVIS AUX CRÉANCIERS PE 
LA PREMÈRE ASSEMBLEE

Dans l'affaire de la faillite do : 
3095-4101 QUÉBEC INC., un 
corps politique dûment incorporé 
selon la loi, ayamson siège social 
et principale place d'affaires au 
345, Harwood, Dorion, Québec. 
AVIS est par la présente donné 
qu'une ordonnance de séques­
tre a été rendue le 4 mai 1995 
contre la société 3095-4101 
QUÉBEC INC, el que la première 
assemblée des créanciers sera 
tenue le 22e jour de juin 1995 à 
9 h 30, au bureau du Séquestre 
officiel au 5, Place Ville-Marie, 
8e étage, Montréal, Québec. 
Donné à Montréal, ce 13e jour 
do juin 1995.
SOLANGE TREMBLAY & 
ASSOCIÉS INC., Syndic 
1, Place Ville-Marie, 
auHe 3825, Montréal,
Québec, (514) 395-0570

CHANGEMENT DE NOM 
Prenez avis que Kamel 
Benabdesselam domicilié à 5417 
Esplanade, Montréal, H2T 2Z8, 
présentera au directeur de l'état civil 
une demande pour changer son nom 
en celui de Camil Bellam.
Ce changement affectera ses enfants 
Nadine Benabdesselam et Remy 
Benabdesselam.

Montréal, le 31 mai 1995

>*PH(
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PHOENIX
INTERNATIONAL

Phoenix Internationale Sciences de 
la Vie, une entreprise contractuel­
le de recherches, effectue diverses 
études portant sur des médica­
ments nouveaux et déjà commer­
cialisés. Ces études ont lieu à notre 
centre ultra-moderne de 
recherches cliniques situé à Ville 
St-Laurent. Nous offrons les études 
suivantes pour le mois de juin:

Une étude pour HOMMES NON- 
FUMEURS âgés de 18 à 45 ans et 
disponibles pour trois séjours dif­

férents en clinique du jeudi soir au 
samedi après-midi, avec une visite 
de retour suivant chaque séjour.

$750.00
Si vous désirez plus de renseigne­
ments, communiquez avec nous 

dès aujourd'hui.

514-333-0010
Du lundi au vendredi 

de 9h00 à 18hOO 
Samedi

de 11h00 à16h00

iNCADREZ 
votre

ANNONCE CLASSÉE

985-3344
MOTS CROISES

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT
1- Garde-corps. — Ser­

pent,
2- Allié. — Enjoué. — 

Israélien.
3- Plante monocotylédo- 

ne. — Navire.
4- Mettre en cuve. — 

Patrie d'Abraham.
5- Commode. — Élargit 

l’ouverture d'une 
fenêtre.

6- Radium, — Composi­
teur flamand (1450- 
1517).

7- Conifère, — Consti­
tuée de liège.

8- Rouquine. — Lien 
grammatical. — 
Richesse.

9- Comédien. — Liste 
des plats.

10- Bradype. — Berge.— 
Poème lyrique.

11- Suppression de mots
dans la phrase. — 
Coi. <

12- Époque. — Navire à 
trois rangs de 
rameurs.

VERTICALEMENT
1- Modernisera. — Qui a 

cessé d’être.
2- Côté d'où vient le

3-

5-

6-

7-

8-

9-

10-

11-

12-

courant. — Central. 
Devenir plus mince, 
— Pratique,
Partie d'une arme à 
feu. — Iridium.
Plante mexicaine. — 
S’empare par la vio­
lence.
Lignée. — Plante 
ornementale. 
Séparation de parties 
contiguës (Chir.). — 
Habille.
Table des tarifs.
Aigle australien. — À 

demi.
Spectacle de marion­
nettes, au Japon. — 
Fait un noeud. 
Bernache. — Unir. 
Prendre un navire en 
louage. — Saison,

Solution d’hier
1 2 3 A 5 6 7 B 9 10 11 12

LlPE

Transports
Québec

APPELS D'OFFRES ET DE CANDIDATURES
Les appels d’offres qui suivent correspondent aux contrats de services auxiliaires IType A) de 
construction IType C), de services professionnels IType P) et aux autres contrats non spécifiés 
précédemment (Type SI.
Contrats de type A: seules seront considérées les offres présentées par des fournisseurs possé­
dant les qualilications requises et ayant un établissement au Québec, ou dans une province ou un 
territoire visé par un accord intergouvememental.
Contrats de type C: seules seront considérées les soumissions présentées per des entrepreneurs 
ayant un établissement au Québec, ou dans une province ou un territoire visé par un accord 
intergouvememental, et qui sont titulaires de la licence requise par la Loi sur le bâtiment.
Contrats de type P: seules seront considérées les offres présentées par des fournisseurs 
possédant les qualifications requises et ayant un établissement au Québec.
Pour tous les types de contrats, les soumissionnaires doivent commander une copie du dossier 
d’appel d’offres au même nom que celui sous lequel ils entendent soumissionner. En outre, une 
garantie de soumission peut être exigée sous forme de cautionnement ou sous forme de chèque 
visé, de mandat, de traite, de lettre de garantie irrévocable ou d’obligations payables au porteur, le 
montant de la garantie est indiqué à la rubrique «Garantie de soumission exigée».
On peut obtenir une copie du dossier d’appel d’offres moyennant le paiement du montant indiqué â 
la rubrique «Coût du dossier»; ce coût, qui inclut les taxes, est payable en espèces, per chèque ou 
mandat poste à l’ordre du ministre des finances et n’est pas remboursable. Pour consulter ou 
obtenir les documents:

QUEBEC MONTRÉAL
Service des contrats Service des contrats
Ministère des Transports Ministore dos Transports
700, boul. René-Lévesque Est 35, rue de Port-Royal Est
2 étage I* étage
Québec /Québec) GIR4Y9 Montréal IQuébeci H3L3TI
Tél.: 1418) 644-8848 Tél.: 1514) 873-6081

Le Ministère ne s'engage à accepter aucune des soumissions ou des offres reçues.
Le sous-ministre, Yvan Demers, ing.

C Contrat no 3300-95-0101 Construction et réfection d'éléments de sécurité sur les routes 132. 
2' Rang et 298, municipalités de Saint-Fabien, Le Bic, Saint-Anadet et Saint-Donat IRimouski 
et Matapédia). Longueur de 1,8 km
Garantie de soumission exigée : IB 800 SIcautionnementI ou 8 400 S lautrel 
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Québec
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions : Québec, le mardi 4 juillet 1995, 15 h.
C Contrat no 3300-95-0202 Réparation d’un pont couvert sur la route du Rang A. au-dessus de la 
rivière Matapédia, dans le canton Assemetquagan IMatapédia).
Garantie de soumission exigée : 6200$ (cautionnement! ou 3100S lautrel 
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Québec
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions Quebec, le mardi 27 juin 1995, 15 h
C Contrat no 3371-95-0205 — Remplacement de deux joints de dilatation sur un pont an béton sur la
route 132, municipalité de Milmkek IMatapédiaI
Garantie de soumission exigée 4 200$ IcautionnementI ou 2100$ lautrel
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Québec
Clôture de Tappet d'offres et ouverture des soumissions Québec, le mardi 27 juin 1995, 15 h.
C Contrat no 3671-94-0902 — Terrassement et structure de chaussée, réparation de pont et enrobés 
bitumineux préparé et posé é chaud sur la route 175, municipalité T N S Lac Mmisluk ILac-Samt-

Québec El El
KÜ Kg

Jean). Longueur de 4,9 km.
Garantie de soumission exigée: 260000$(cautionnementI ou I30000$lautrel 
Coût du dossier: 41 $
Réception des soumissions: salle des soumissions de Québec.
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions: Québec, le mardi 4 juillet 1995, 15 h.
C Contrai no 3772-95-0008 — Scellement de fissures à l'aéroport de Chapais - Chibougamau, muni­
cipalité de Scott, n.o. lUngava).
Garantie de soumission exigée: 1200$ IcautionnementI ou 600$lautrel 
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Québec.
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions: Québec, le mardi 27 juin 1995, 15 h.
C Contrat no 3810-95-0650 — Corriger la surface du revêtement existant et pose d'une couche 
d'usure è l'enrobé bitumineux grenu sur l'autoroute Jean-Lesage, direction ouest et corriger la sur­
face du revêtement existant, pose d'une couche de renforcement et couche d'usure è l'enrobé bitu­
mineux sur la route 255, municipalités Notre-Oame-du-Bon-Conseil, Saint-Léonard-d'Aston et Saint- 
Joachim-de-Courval /Richmond et Nicolet-Yamaskal. Longueur de 16,232 km.
Garantie de soumission exigée: 135200$ (cautionnement) ou 67600$ Iautre)
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Québec.
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions : Québec, le mardi 4 juillet 1995, 15 h.
C Contrat no 4373-95-0912 — Terrassement, structure de chaussée et drainage sur la roule GraveI, 
municipalité de Pointe-aux-Trembles, par. IPonneulj. Longueur de 2,386 km.
Garantie de soumission exigée : 82800$ (cautionnement) ou 41400$ lautrel 
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Québec.
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions: Québec, le mardi 4 juillet 1995, 15 h.
C Contrat no 5100-95-8201 — Construction d'un espace de stationnement, municipalité de 
Laval (Fabre).
Garantie de soumission exigée: 27 800$ {cautionnement) ou 13900$ (autre)
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Montréal.
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions: Montréal, le mercredi 5 juillet 1995, 15 h.
C Contrat no 6671-95-0008 — Réfection de glissières de sécurité sur une partie de la route 366, dans 
diverses municipalilés IPapineau) Longueur de 1,046 km.
Garantie de soumission exigée: 5 800$/cautionnement) ou 2900$ lautrel 
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Montréal.
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions : Montréal, le mercredi 28 /uin 1995. 15 h.
C Contrat no 6672-95-0909 Mise en œuvre d'une glissière rigide de type •New-Jersey», démoli­
tion d'un îlot central, thermorègènération, coucha d'usure, ajustement et réparation de regard-pui­
sard sur l'autoroute 5, municipalité de Hull (Hull).
Garantie de soumission exigée: 118 600$ (cautionnement) ou 58300$ (autre)
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: selle des soumissions de Montréal.
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions : Montréal, le mercredi 5 juillet 1995. 15 h.
C Contrat no 6674-95-6011 — Entretien de la signalisation sur diverses routes du Centre de services 
de Mamweki, dtverses municipalités IGetmeaul. Longueur de 341,18 km 
Garantie de soumission exigée : 6 600$ Icautionnement) ou 3300$ (autre)
Coût du dossier: 20$
Réception des soumissions: salle des soumissions de Montréal
Clôture de l'appel d'offres et ouverture des soumissions: Montréal, le mercredi 28 juin 1995, 15 h.
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Le Devoir

LES SPORTS
Joueur de la semaine 

dans la Nationale

Les 
jours de 
Rondell
RICHARD MI LO

PRESSE CANADIENNE
\

Atout seigneur, tout honneur.
Rondell White a été proclamé le 

joueur de la semaine dans la Ligue 
nationale après avoir connu un mat­
ch exceptionnel, dimanche, en réus­
sissant six coups sûrs pour établir un 
record d’équipe.

«S’il existait une ligue supérieure, 
il serait invité à s’y joindre», a résu­
mé Tim Laker, l’auteur du triple qui 
a donné la victoire aux Expos en pro­
longation.

White a conservé une formidable 
moyenne de puissance de 1.050 au 
cours de la dernière semaine, obte­
nant deux doubles, un triple et deux 
circuits. Il a réussi 11 coups sûrs en 
20 présences pour conserver une 
moyenne de .520 en quatre matchs 
seulement.

Pour White, il s’agissait d’un 
deuxième match de rêve en deux 
ans. Et il n’a que 23 ans. La saison 
dernière, il avait produit sept points 
en juillet dans une victoire de 7-4 
contre les Dodgers de Los Angeles 
grâce à quatre coups sûrs, dont un 
circuit de trois points.

Trop bien pourvu en voltigeurs, 
Felipe Alou n’avait cependant pas été 
en mesure de l’insérer dans la forma­
tion partante le jour suivant 

Il avait expliqué: «J’ai pensé à ins­
crire son nom mais où vais-je le faire 
jouer. Ce n’est pas tous les jours 
qu’un gars produit sept points et qu’il 
ne peut pas jouer le lendemain.»

La saison dernière, le champ exté­
rieur des Expos était patrouillé par 
Moises Alou, Marquis Grissom et 
Larry Walker, trois joueurs étoiles. 
Cette année, White a obtenu un pos­
te régulier à la suite des départs des 
Grissom et Walker, et récemment 
de Roberto Kelly.

Moises Alou était le dernier 
joueur des Expos à remporter le titre 
de joueur de la semaine pour la pé­
riode du 6 au 12 juin 1994. Il avait 
frappé pour .483, réussi cinq circuits 
et produit 15 points.

Tony Tarasco est sorti de son inquié­
tante léthargie en réussissant neuf 
coups sûrs à ses 15 dernières pré­
sences au bâton lors du voyage des 
Expos en Californie.

Mike Lansing, dont le nom a été ins­
crit sur la liste des blessés le 31 mai 
en raison d’une élongation musculai­
re à la cuisse, sera bientôt admis­
sible à revenir au jeu. Shane An­
drews pourrait être cédé aux Lynx 
d’Ottawa pour lui faire une place.

Les Braves sont en ville
Carlos Perez le premier à affronter Atlanta ce soir

RICHARD MILO
PRESSE CANADIENNE

Savent-ils vraiment ce qui les attend? Pour accueillir 
les Braves d’Atlanta, les Expos feront appel dans le 
premier match à Carlos Perez, le grand ami de Tommy 

I^asorda, le gérant des Dodgers qui se plaint de son style 
trop démonstratif.

«J’ai hâte d’affronter les Braves. Ce sera mon plus gros 
test jusqu’à maintenant, a-t-il dit. J’aiine affronter les 
meilleures équipes. C’est toujours un défi. Je gagne plus 
d’expérience de la sorte.»

Perez (5-1), qui avait remporté sa première victoire 
contre les Phillies de Philadelphie, les meneurs de la sec­
tion Est, sera opposé à Kent Mercker (3-2), un gaucher 
qui avait battu les Expos à son seul départ contre eux la 
saison dernière.

«Les Braves ont plusieurs frappeurs de puissance et je 
vais devoir être attentif. Ils ont cependant plusieurs gau­
chers dans leur rôle et c'est une bonne chose pour moi. 
Je sais que je suis capable de faire le travail.»

La jeune sensation des Expos avait limité les Phillies à 
six coups sûrs et un seul point. Après avoir remporté cinq 
victoires en autant de départs, il a cependant subi sa pre­
mière défaite de la saison lors du voyage en Californie.

Perez s’est incliné à Los Angeles même s’il n’avait don­
né que deux points en six manches dans une défaite de 
5-1. N’appréciant pas son exubérance, les Dodgers se 
promettaient de lui servir une leçon mais ils n’ont réussi 
que huit coups sûrs contre le gaucher qui présente une 
incroyable moyenne de points mérités de 1.76.

«Je connais les Braves. J'ai lancé contre eux à plusieurs 
reprises au camp d’entraînement», a dit Carlos, sûr de lui.

Bien servi par son contrôle, Perez n’a donné que six 
buts sur balles en 11 manches cette saison. 11 a aussi en­
registré 36 retraits au bâton en déroutant les frappeurs 
avec une excellente rapide et un changement de vitesse 
qu’il n’hésite pas à lancer avec un compte complet.

Des Braves décevants
En l’emportant à San Francisco dimanche pour termi­

ner leur voyage sur la côte Ouest avec une fiche de 54, 
les Expos se sont hissés séuls au deuxième rang de la 
section Est en devançant les Braves.

Favoris pour remporter le titre de la section Est, les 
Braves connaissent un début de saison bien moyen pour 
une équipe aussi talentueuse. Habitués aux honneurs et 
gagnant des millions, leurs vétérans ne semblent pas 
aussi affamés que les jeunes Expos.

Marquis Grissom, dont la moyenne était tombée sous 
la barre des .200, semble cependant avoir retrouvé son 
oeil au bâton depuis qu’il a été muté du premier au 
deuxième rang du rôle. Il a frappé en lieu sûr au cours 
des six derniers matchs, ayant réussi 10 coups sûrs en 
23 présences. Il ne totalise que neuf vols de buts.

A leurs 31 derniers matchs, les Braves ont réussi 43 
circuits. Depuis le 2 juin, ils sont diminués par l’absence 
de David Justice, dont le nom a été placé sur la liste des 
blessés pour 15 jours en raison d’une blessure à l’épaule.

Ils ont subi la défaite à leurs deux derniers matchs et 
ils entreprennent aujourd’hui un périple de 10 matchs à 
l’étranger. Curieusement, ils ont une meilleure fiche sur 
la route (10-6) qu’à domicile (13-13).

Jeff Fassero (7-2) et Pedro Martinez (5-1) seront les 
autres partants des Expos au cours de la série. Ceux des 
Braves seront John Smoltz (3-3) et Greg Maddux (4-1).

Après 29 ans d’attente

PHOTO AP

STEVE YZERMAN, capitaine des Red Wings de
Detroit, tient fièrement le trophée Clarence-Campbell, 
emblème du championnat de la Conférence Ouest de la 
LNH. Les Wings passent ainsi en grande finale pour la 
première fois en 29 ans grâce à l’élimination en cinq 
rencontres des Blackhawks de Chicago.

Grand Prix de Fl du Canada

Soulagement
délivrance

AGENCE FRANCE-PRESSE

Jean Alesi happé par les siens, étreint par des dizaines 
de bras. Dans l’enclos Ferrari coincé entre les stands 
et le bassin olympique du circuit Gilles-Villeneuve, cha­

cun voulait fêter le vainqueur du GP du Canada de Fl. 
Toucher le héros, le féliciter pour sa première victoire.

Et puis, Jean Alesi se retirait pour un long tête à tête 
avec... Alain Prost. Peut-être pour parler de succession, 
Alesi étant le premier Français à s’imposer en Fl depuis 
le dernier succès du quadruple champion du monde.

Dans un coin, le frère du pilote, José, recueillait les de- 
sirata des quémandeurs d’autographes. «C’est la fête. 
Nous avons bousculé notre programme. Jean devait 
prendre un avion dimanche soir pour passer un jour et 
demi à New York et arriver mercredi matin à Genève. Et 
bien, nous rentrerons en Europe par un avion dès lundi 
soir (hier). Après avoir fait une fête monstrueuse.»

Dans cette atmosphère de liesse, un homme manifes­
tait une retenue étonnante. Seul un sourire de satisfac­
tion se lisait en effet sur le visage de Jean Todt en discus­
sion avec Gerhard Berger, l’ingénieur du pilote et Osa- 
mu Goto, le motoriste. Le travail, toujours le travail.

«Cette victoire est un soulagement, déclarait Jean 
Todt. On se bat pour gagner et, lorsque le succès n’est 
pas au rendez-vous, c’est très dur pour l’équipe. Si cela

pour
pour

Ferrari,
Alesi

va bien pour Ferrari depuis le début de la saison, il man­
quait le principal. Cette fois le but est atteint et le fait que 
cette réussite soit tombée sur Jean (Alesi), bien que je 
n’ai pas de préférence entre lui et Gerhard (Berger), est 
une bonne chose. Car pour lui, c’est aussi un soulage­
ment. Je dirais même une délivrance.»

Depuis l’arrivée de Jean Todt à la tête de Ferrari, en 
juillet 1993, l’équipe italienne n’a cessé de progresser. Si 
l’an passé la victoire de Gerhard Berger à Hockenheim 
avait été chanceuse, cette saison, les Ferrari se battent 
régulièrement en tête avec les meilleurs. «Et montrent 
une grande fiabilité avec six podiums en six courses», in­
sistait le directeur sportif de la Scuderia.

Ferrari hier englué dans les problèmes, Ferrari au­
jourd’hui au sommet, Jean Todt détient-il un secret? «Le 
travail, la qualité des hommes, la gestion, dit le respon­
sable de l’écurie. La réussite d’une entreprise., c’est avant 
tout une réussite humaine. Parfois, quand il le faut, je 
suis très dur. Mais je suis à l’écoute des hommes.»

Et pour Jean Todt, pas question de s’endormir sur les 
lauriers du Canada. «Nous progressons depuis deux ans et 
cela ne s’arrêtera pas car nous avons face à nous une rude 
concurrence qui, elle aussi, ne chôme pas, indiquait Todt 
Il nous manque des petites choses tant au plan du moteur 
(utilisation), que du châssis, en aérodynamique. Et même 
s’il ne manque grand chose, il faut progresser... »

Devils-Flyers

Que fait 
Lindros ?

Philadelphie (PC) — Que se pas- 
se-t-il avec Eric Lindros?

Les chiffres ne mentent pas cette 
fois: en cinq matchs dans la série 
contre les Devils, il n’a dirigé que sept 
tirs au filet, et on ne reconnaît plus le 
joueur dominant qu’il est censé être.

Parce qu’il est un surdoué, il est 
quand même parvenu à réussir le 
but victorieux en prolongation dans 
le troisième match, même si on ne 
l’avait pratiquement pas vu avant.

On a reproché à Lindros après les 
défaites des Flyers en début de série 
de s’épuiser et de gaspiller son talent 
offensif à poursuivre et frapper ses 
adversaires. Il est beaucoup moins 
robuste depuis et ne s’implique 
presque plus physiquement, comme 
s’il ne parvenait pas à trouver le juste 
milieu d’un jeu discipliné. On l’a 
même vu à quelques reprises se lais­
ser bousculer.

On aimerait bien savoir ce qui ne 
va pas avec le gros bonhomme, mais 
même les journalistes de Philadel­
phie qui le fréquentent régulière­
ment ne peuvent rien en tirer d’inté­
ressant et un d’entre eux a même 
comparé ses commentaires, qu’il 
murmure sous la forme de clichés, à 
ceux d’un zombie. Il faudrait peut- 
être lui remettre Marcel Aubut en 
pleine face pour l’animer un peu.

L’entraîneur Terry Murray a dé­
claré qu’il aimerait le voir lancer plus 
souvent: «simplement lancer en di­
rection du filet et peut-être provo­
quer quelques retours».

Mais comme ses coéquipiers, il se 
porte à la défense de Lindros.

«D a un super-lancer, rappeUe Mur­
ray, mais ils le suivent de très près, 
partout sur la glace, et il n’y a même 
pas beaucoup d’occasions de lui re­
mettre le disque en zone centrale.»

Claude Lemieux et Scott Stevens, 
qui a des coupures et des enflures 
partout au visage, s’occupent plus 
spécialement de lui.

«Ça peut devenir très frustrant et 
j’estime que pour un jeune, il se 
contrôle très bien», a ajouté Murray.

Ce sont de bien belles paroles 
mais il n’empêche qu’on ne sent pas 
beaucoup d’agressivité chez Lin­
dros, qui a laissé filer Lemieux sur 
le but victorieux du cinquième mat­
ch. Où est le joueur qui inspire la 
crainte juste en fonçant sur un ad­
versaire qui en oublie souvent la 
roqdelle?

Eric Desjardins a lui aussi défen­
du son coéquipoier: «C’est vrai qu’il 
n’a pas été spectaculaire dans cette 
série, a reconnu Desjardins. Mais il 
travaille très bien. Parfois ça peut de­
venir frustrant pour lui parce que ce 
n’est pas son style de jeu.»

Les Internationaux de Roland-Garros

Le mérite sied parfois mieux que le talent
RAYMOND POINTU

AGENCE FRANCE-PRESSE

Paris (AFP) — Avec les victoires 
de l’Allemande Steffi Graf dans le 
simple dames et celle de l’Autrichien 

Thomas Muster dans le simple mes­
sieurs, les 93r Internationaux de 
France de tennis ont récompensé da­
vantage le mérite que le talent 

Le talent de Graf n’est plus à dé­
montrer. Elle en a à revendre. Mais

en l’occurrence, elle l’exprima de fa­
çon sourde, en s’imposant après être 
restée six semaines sans jouer en 
compétition en raison d'un dos dou­
loureux. Cette Graf-là, cantonnée sur 
la ligne de fond, n’avait cependant 
rien à voir avec celle, impériale, qui 
avait surclassé l’Espagnole Arantxa 
Sanchez en finale des Internationaux 
d’Australie, en 1994.

Sanchez, précisément, n’était pas 
elle-même non plus. Alimentant une

chronique médicale fournie, à laquel­
le le temps anormalement froid ne fut 
pas étranger, un virus lui minait les 
entrailles. De telle sorte que la finale 
féminine fut celle de joueuses souffre­
teuses et courageuses, certainement 
pas d’artistes au sommet de leur art.

Du talent du vainqueur. Thomas 
Muster, on ne saurait prétendre, à 
propos d'un joueur de près de vingt- 
huit, qu'il est particulièrement écla­
tant. C’est surtout celui d'un cham­

pion qui a courageusement grandi 
dans l'adversité, en surmontant no­
tamment les séquelles d’un grave ac­
cident qui le cloua sur une chaise 
roulante en 1989, et ne cesse de ré­
péter qu’il n’a rien d’un surhomme.

«Personne ne peut dire que je suis 
un enfant prodige. Je suis vieux et je 
n'ai plus beaucoup de cheveux. Mais 
cela ne m’empêche pas de vivre et 
de gagner», a-t-il observé lui-même 
avec humour.

HOCKEY
(Finales de Conférences au meilleur de sept matchs)

ASSOCIATION DE L'EST 
Samedi

New Jersey 4 Philadelphie 1
Lundi

New Jersey 5 Philadelphie 2
Mercredi

Philadelphie 3 New Jersey 2
Samedi

Philadelphie 4, New Jersey 2
Dimanche

New Jersey 3, Philadelphie 2 
(New Jersey mène 3-2)

Ce soir
Philadelphie à New Jersey, 19h30

Jeudi
x-New Jersey à Philadelphie, 19h30

ASSOCIATION DE L'OUEST 
Jeudi

Chicago 1 Detroit 2 
Dimanche 

Chicago 2 Detroit 3
Mardi

Detroit 4 Chicago 3
Jeudi

Detroit 2, Chicago 5 
Dimanche 

Chicago 1 Detroit 2 
(Detroit gagne 4-1)

x- si nécessaire

BASEBALL
LIGUE NATIONALE

Dimanche 
Montréal 10 SF 8 
St. Louis 8 Atlanta 4 
Colorado 5 Chicago f 
Cincinnati 3 Houston 2 
Philadelphie 2 LA 1 
San Diego 6 New York 3 
Pittsburgh 4 Florida 3 
Hier
Cincinnati au Colorado 
Aujourd'hui 
Atlanta (Mercker 3-2) à 
Montréal (Perez 5-1), 
19h35.
Houston (Hampton 1-2) 
à Philadelphie (Schilling 
4-0), 19h35.
Los Angeles (Valdes 2- 
2) à Pittsburgh (Lieber

2- 5), 19h35.
Floride (Burkett 4-5) à 
New York (Saberhagen 
1-2). 19h40.
San Francisco (Portugal
3- 1) à Chicago (Navarro 
5-0), 20h05„
San Diego (Ashby 2-4) à 
St. Louis (Urbani 1-1), 
20h35.
Cincinnati (Pugh 4-0) au 
Colorado (Ritz 4-1), 
21h05.

Partie d'hier non comprise) (Parties d'hier non comprises)
Section Est Section Est

G P Moy. Dili G P Moy.
Philadelphie 28 14 .667 — Boston 26 15 .634
Montréal 25 19 .568 4 Baltimore 19 22 .463
Atlanta 23 19 .548 5 Detroit 19 24 .442
New York 16 27 .372 121/2 New York 16 24 .400
Florida 13 28 .317 141/2 Toronto 16 24 .400

Section Centrale Section Centrale
Cincinnati 28 14 .667 — Cleveland 30 11 .732
Chicago 23 19 .548 5 Kansas City 22 18 .550
Houston 19 22 .463 81/2 Milwaukee 18 23 .439
St. Louis 18 26 .409 11 Chicago 15 24 .385
Pittsburgh 16 25 .390 111/2 Minnesota 12 31 .279

Section Ouest Section Ouest
Colorado 25 18 .581 — Texas 26 17 .605
San Francisco 23 21 .523 21/2 Californie 25 18 .581
San Diego 20 22 .476 -41/2 Seattle 23 19 .548
Los Angeles 20 23 .465 5 Oakland 23 20 .535

LIGUE AMÉRICAINE
Dimanche
Kansas City 3 Toronto 2 
Oakland 8 Boston 1 
Californie 5 Baltimore 4 
New York 10 Seattle 7 
Detroit 8 Minnesota 2 
Cleveland 11 Milwaukee 5 
Texas 3 Chicago 2 
Hier
Baltimore à Cleveland 
New York à Detroit 
Boston à Toronto 
Texas à Milwaukee 
Kansas City à Seattle 
Chicago à Oakland 
Minnesota en Californie 
Aujourd'hui
Chicago (Fernandez 2-4) 
à Oakland (Harkey 2-4),

15h15.
Baltimore (Mussina 5-3) 
à Cleveland (Martinez 5- 
0), 191)05.
NY (McDowell 1-4) à , 
Detroit (Moore 4-4), 
19h05.
Boston (Eshelman 3-0);à 
Toronto (Hentgen 4-3),! 
19h35
Texas(Gross 1-5)à 
Milwaukee (Bones 3-3), 
20h05.
KC (Haney 2-1) à Seatt|e 
(Torres 0-2), 22h05. 
Minnesota (Tapani 4-4) 
en Californie (Boskie 4- 
0), 22h05.

Dit!

LA MÉTÉO D'ENVIRONNEMENT CANADA
Aujourd'hui Ce Soir Mercredi Vendredi

max 22 max 22

Kuujjuarapik 
8/0

11/2 
La Grande IV

W7
Chibougamau 

14/5

18/7 
Val d'Or

& = f î% ■
VENTEUX BROUILLARD PLUIE AVERSE ORAGE NEIGE VERGLAS

Températures : MAX / MIN

r^/fr
10/8 
Blanc Sablon

15/8

■ 13/9 
Madeleine

19/8 ■ /
Chicoutimi / 

Québec
•r
,20/7

.Rivière-du-Loup
P 16/8

f21/9 
Rivières

22/10 ■ ,21/9
Sherbrooke

lontréal

t
Lever
5h05

Coucher
20h44

Aujourd'hui Ce Soir Mercredi Jeudi Vendredi

hH hH HH hH
Aujourd'hui Ce Soir Mercredi Jeudi Vendredi

hH hH HH hH

Des vacances à la plage?
Météo-Vacances 1-900-451-4199 Mi

95ÿ/mjnute
.la météo à la source <T

UN JOUR,
elLe A DONNÉ SON 1er baiser

Otj les
petits AUJOURD’HUI, 

QUI VA L’EMBRASSER?
Donnée généreusement pour noire mission dîsmoui:

•H>24. me Gamier. Montreal (Quebec) H2| 3S7 Tel: (514) 527-8653
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AGENDA CULTUREL
lin ' —

CINÉMA

BERRI: 1280, Berri (288-2115) — Johnny 
MÂemonlque 12 h 45,15h, 17 h 15,19 h 30, 21 h 
46 — Batman à jamais jeu. minuit — Bon baiser 
de France 13 h 30,16 h 15. 19 h 15: jeu. 13 h 30, 
16 h 15 — Oublions Paris 21 h 30 — Marche ou 
crève I3h, 16h, 19h, 21 h 40 — Casper 12h, 14 h 
2tr 16 h 40, 19h, 21 h 20 — La petite princesse 
ven. sam. dim. 13h, 15h, 17h — Eldorado 19h, 21 h 
15:
BROSSARD: (849-3456) — Die Hard With A 
Vengoance sam. dim. 13 h 30,16h, 19h, 21 h 30; 
spm. 19h, 21 h 30 — Casper (v.a.) sam. dim. 13 h
30.15 h 45,19 h 15, 21 h 30 - Congo (v.f.) sam. 
dim. 13 h 35,16h, 19 h 10, 21 h 35; sem. 19 h 10, 
24 h 35
CARREFOUR LAVAL: 2330, Le Carrefour (688-3684) 
-r Bad Boys sam. dim. mar. mer. 13 h 30,16h, 21 h 
16; ven. lun. jeu. 21 h 15 — Oublions Paris I9h — 
Jbhnny Mnemonic (v.a.) sam. dim. mar. mer. 14h, 
1f> h.10,19h, 21 h 15; ven. lun. jeu. 19h, 21 h 15 — 
Quand tombe la nuit sam. dim. mar. mer. 13 h 30.
15 h'30,17 h 25,19 h 25, 21 h 30; ven. lun. jeu. 19 
h.2i 21 h 30 — French Kiss sam. dim. mar. mer. 
lbh, 16 h 30,19h, 21 h 20; ven. lun. jeu. 19h, 21 h 
2p — Die Hard With A Vengeance sam. dim. mar. 
mer.' 13 h 30,13 h 45,16h, 16 h 20,18 h 45,19 h
10,21 h 30, 21 h 40; ven. lun. jeu. 18 h 35,19 h 10, 
2p MO, 21 h 40
CARREFOUR DU NORD: 900, bd Grignon — Casper 
(ft) sam. dim. 13h, 15h, 17h, 19h, 21h; sem. 19h, 
2|lh — Congo (v.f.) sam. dim. 13h, 16h, 19h, 21 h 
30; sem. 19h, 21 h 30 — Fluke (v.f.) sam. dim. 13h, 
16h, 17h, 19h, 21 h 30; sem. 19h, 21 h 30 — 
Marbhe ou crève sam. dim. 13h, 16h, 19h, 21 h 30; 
spm>19h, 21 h 30 — Sur la roule de Madison sam. 
dlm.'13h, 16h, 19h, 21 h 30; sem. 19h, 21 h 30 — 
Jphqny Mnémonique (v.f.) sam. dim. 13h, 15h, 17h, 
19h,-21 h 30; sem. 19h, 21 h 30
CENTRE EATON: 705, Ste-Catherine O. (985-5730) 
-J- Crimson Tide 12 h 45,15 h 45,19 h 05,19 h 35. 
2,*l h 30,22h; dern. rep. ven. sam. 23 h 55 — Congo 
iBh, 12 h 30,14 h 20, 14 h 50,16 h 40,17 h 10, 
1Bh, 19 h 30, 21 h 20, 21 h 55; dern. rep. ven. sam. 
20 h 40, 0 h 15 — Mad Love 12 h 05.14 h 25,16 h
30,19 h 10,21 h 15; dern. rep. ven. sam. 23 h 35 — 
^hile You Were Sleeping 12 h 25,14 h 35,17h, 19 
l>25, 21 h 45; dern. rep. ven. sam. 23 h 45 — Little 
ftincess 12 h 20,14 h 30,16 h 35

NTRE LAVAL: 1600, Le Corbusier (688-7776) — 
ngo (v.f.) tous les jours 14 h 10,14 h 15,16 h 40,

16 h 05,19 h 10, 21 h 20, 21 h 30; dern. rep. sam. 
20 h 30, 23 h 50 - Crimson Tide 14 h 05,16 h 30, 
ÎBh, 21 h 40; dern. rep. sam. minuit — Bridges ol 
Madison County 13 h 10,14h, 16 h 10,17h, 19h, 20 
hj 30, 21 h 40; dern. rep. sam. 23 h 05 — Marée 
rouge 14 h 25,16 h 45,19 h 10, 21 h 45; dern. rep. 
sbm. 23 h 55 — While You Were Sleeping 21 h 30; 
dprn. rep. sam. 23 h 35 — Fluke (v.a.) 13h, 15 h 05, 
1i7 h 15,19 h 20 — Braveheart 13h, 16 h 30, 20h, 
20 ft30 - Fluke (v.f.) 12 h 50.14 h 55.17 h 05 — 
Coeur vaillant 13 h 30, 17h, 20 h 30 — Mad Love 
1Bhr15h, 17h, 19 h 25, 21 h 25; dern. rep. sam. 23 
hj30

SINÉMA ANGRIGNON: Carrefour Angrignon — 
ridges ol Madison County tous les soirs 19 h 05, 
20h 30, 21 h 55; ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 30, 

1*ri6 h 25,17h — Mad Love tous les soirs 19 h 
1M1 h 25 — Fluke (v.a.) ven. sam. dim. mar. mer. 
1(ïrC 16 h 20 — Coeur vaillant tous les soirs 20 h 
20; ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 35, 17h — 
Crimson Tide tous les soirs 19 h 25, 21 h 45; ven. 
spm. dim. mar. mer. 14 h 30,16 h 50 — Braveheart 
tow-les soirs 20h, 20 h 40; ven. sam. dim. mar. 
mer. 13 h 15,16 h 30 — Fluke (v.f.) tous les soirs 
18 h 45; ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 45,15 h 50 
— Marée rouge tous les soirs 19 h 20,21 h 50; ven. 
sam. dim. mar. mer. 13 h 50, 16 h 30 — Congo 
(v.f.) tous les soirs 19 h 10,19 h 15, 21 h 30, 21 h 
35; ven. sam. dim. mar. mer. 14 h 10,14 h 15,16 h
35,16 h 40
CINÉMA BOUCHERVILLE: 20, bd de Mortagne, 
Boucherville — Marche ou crève sam. dim. mar. 
mer. 13 h 40,16 h 15, 19h, 21 h 30; ven. lun. jeu.
19h, 21 h 30----- Johnny Mnémonique (v.f.) sam.
dim. mar. mer. 13 h 45,16 h 20,19h, 21 h 20; ven. 
lun. jeu. 19h, 21 h 20 — Sur la route de Madison 
sank dim. mar. mer. 13 h 45,16 h 20,19h, 21 h 30; 
vfif lun. jeu. 19h, 21 h 30 — La petite princesse 
sa, dim. mar. mer. 13 h 30,15 h 30,17 h 30 — 
Johnny Mnemonic (v.a.) 19 h 30, 21 h 30 — Don 
Juan de Marco sam. dim. mar. mer. 13 h 30,15 h
30,17 h 30,19 h 30, 21 h 30; ven. lun. jeu. 19 h 30, 
21 h 30 — Congo sam. dim. mar. mer. 13 h 40,16 h 
1 P, 19h, 21 h 20; ven. lun. jeu. 19h, 21 h 
CINÉMA DORVAL: 260, Dorval (631-8586) — Die 
Hard With A Vengeance tous les soirs 19h, 21 h 30; 
sàm. dim. 13 h 30,16 h 20 — Casper tous les soirs 
1B tv45, 21 h; sam. dim. 14h, 16 h 10 — Congo tous 
les soirs 19 h 40, 22h; sam. dim. 13 h 20, 17h — 
Bffijges of Madison County tous les soirs 20 h 30; 
sÇk dim. 14 h 05,17 h 10 
CINÉMA IMPÉRIAL: 1430, Bleury (848-0300) — LES 
CEMT ANS DU CINÉMA - Relâche
CINÉMA ONF: 1564, St-Denis (496-6895) — Les 13, 
14et 15 juin-Salle 1: Blanc de mémoire 18 h 30 — 
Manufacturing consent: Noam Chomsky and the 
media 20 h 30 — Salle 2: Ouand l’amour est gai / 
Narcisse 18 h 45 — The Tibetan Book of the Dead 
20h 45
CINÉMA PARALLÈLE: 3682, bd St-Laurent (843- 
6001) — Du 8 au 18 juin: Festival International du 
Nouveau Cinéma et de la Vidéo de Montréal
CINÉMA DE PARIS: 896, Ste-Catherine Ouest (875- 
7284) — A Man ol No Importance, S. Krishnamma 
(G:B) 14 h 45, 21 h 30 — Destiny Turns On The 
Radio, J. Baran (É-U) 16 h 45 — Reservoir Dogs. Q. 
Tarantino (É-U) 19 h 15
CINÉMA PINE DE STE-ADÈLE: — Congo (v.a.) sam. 
19 h 15, 21 h 55; ven. dim. lun. au jeu. 20 h 20 — 
Casper (v.o.a.) sam. 19 h 30, 21 h 45; ven. dim. lun. 
au jeu. 20 h 20 — Die Hard With A Vengeance sam. 
19h, 21 h 50; ven. dim. lun. au jeu. 20h — 
Braveheart 19 h 30 — Bridges of Madison County 
sam. 19h, 21 h 45; ven. dim. lun. jeu. 20 h 10 
CINÉMA POINTE-CLAIRE: 6341, Transcanadienne 
(630-7286) — Forget Paris sam. dim. mar. mer. 
14h. 16 h 30,19 h 15. 21 h 25; ven. lun. jeu. 19 h 
15, 21 h 25 — French Kiss sam. dim. mar. mer. 13 
h 45,16 h 15,19h, 21 h 15; ven. lun. jeu. 19h, 21 h 
15 — Casper (v.a.) sam. dim. mar. mer. 13h, 13 h 
30,15 h 10,15 h 35,17 h 20,17 h 35.19 h 20,21 h 
20; ven. lun. jeu. 19 h 20. 21 h 20 — Johnny 
Mnemonic (v.a.) 19 h 35, 21 h 45 — Die Hard With 
A Vengeance sam. dim. mar. mer. 13 h 30,16 h 15, 
19h, 21 h 40; ven. lun. jeu. 19h, 21 h 40 — My 
Family sam. dim. mar. mer. 14 h 10.16 h 30,19h, 
2hh 35; ven. lun. jeu. 19h, 21 h 35 
CINÉMA STE-THÉRÈSE: 300, rue Sicard — Marée 
rouge sam. dim. 13h, 15 h 05.17 h 10,19 h 15, 21 
h 25; sem. 19 h 15, 21 h 25; dern. rep. ven. sam. 23 
h 30 — Casper (v.f.) sam. dim. 13 h 05,15 h 05.17 
h 05,19 h 05.21 h 05; sem. 19 h 05. 21 h 05; dern. 
rep ven. sam. 23 h 05 — Congo (v.f.) sam. dim. 
13h, 15 h 05,17 h 10,19 h 15. 21 h 25; dern. rep. 
ven. sam. 23 h 30 — Coeur vaillant sam. dim. 14 h 
55. 18 h 05. 21 h 15; sem. 21 h 15 — Fluke (v.f.) 
sam. dim. 13 h 10,15 h 10,17 h 10,19 h 10; sem. 
19 fi 10 — Pendant ton sommeil sam. dim 21h; 
sem.-19h, 21h; dern. rep ven. sam 23h — Johnny 
Mnémonique (v.f.) sam. dim 13 h 15.15 h 15,17 h
15.19 h 15. 21 h 15; sem. 19 h 15, 21 h 15; dern. 
rep. ven. sam. 23 h 15 — Sur la roule de Madison 
sam. dim. 13 h 15,15 h 45.19h, 21 h 30; sem. 19h, 
21 h 30; dern. rep ven sam. 23 h 55 — Marche ou 
crève sam. dim. 13 h 10.15 h 40. 19h, 21 h 30;

sem. 19h, 21 h 30; dern. rep. ven. sam. 23 h 50 
CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE: 300 de Maisonneuve 
Est (842-9763) — Videodrome, D Cronenberg 
(Canada) 18 h 35 — Le leu follet. L. Malle (France)
20 h 35
CINÉPLEX CENTRE-VILLE: 2001, rue Université 
(849-3456) — Burnt By The Sun sam. dim. 13h, 
16h, 19h; sem. 16h, 19h — Kalia Ismaïlova 
(v.o.s t f.) 21 h 30 — Pulp Fiction sam. dim, 13h, 
16h, 21 h; sem. 16h, 21h — Forget Paris I9h — 
Once Were Warriors sam. dim. 13h, 16h, 19h, 21 h 
25; sem. 16h, 19h, 21 h 25 — Amateur (v.o.s.t.f.) 
sam. dim. 13h, 16h, 19h, 21 h 30; sem. 16h, 19h, 21 
h 30 — Farlnelll sam. dim. 13 h 30,16 h 10. 19 h 
05, 21 h 25; sem. 16 h 10. 19 h 05, 21 h 25 — 
Marche ou crève sam. dim. 13h, 16h, 19h, 21 h 30; 
sem. 16h, 19h, 21 h 30 — Johnny Mnémonique 
(v.f.) sam. dim. 13h, 15 h 05,17 h 10,19 h 15, 21 h 
20; sem. 15 h 05,17 h 10. 19 h 15, 21 h 20 — Sur 
la route de Madison sam. dim. 13h, 16h, 18 h 50,
21 h 30; sem 16h, 18 h 50, 21 h 30 - The Perez 
Family sam. dim. 13 h 10,16h, 19h, 21 h 30; sem. 
16h, 19h, 21 h 30
COMPLEXE DESJARDINS: (288-3141) - Sur la 
route de Madison 13 h 30, 16 h 15, 18 h 50. 21 h 
30 — Quand tombe la null 13 h 30.15 h 30. 17 h
30.19 h 30, 21 h 30 — Casper (v.f.) 13h, 15 h 05, 
17 h 10,19 h 15, 21 h 25 — Une femme française 
13 h 15,15 h 15.17 h 15.19 h 20.21 h 30 
CONSERVATOIRE D’ART CINÉMATOGRAPHIQUE DE 
MONTRÉAL: 1400, de Maisonneuve Ouest (848- 
3878) — LES CENT MEILLEURS FILMS - À bout de 
souille, Godard (France) 19h — L’Avventura, M. 
Antonioni (Italie) 21 h
CRÉMAZIE: 8610, St-Denis (388-4210) — Marche 
ou crève sam. dim. 14h, 17h, 20h; sem. 20h 
DAUPHIN: 2396, Beaubien — Congo (v.f.) sam. dim. 
14h, 16 h 10,19 h 05, 21 h 15; sem. 19 h 05, 21 h 
15 — Coeur vaillant sam. dim. 13 h 45,18 h 05, 20 
h 20; sem. 20 h 20
DÉCARIE: 6900, bd Décarie (849-3456) — Crimson 
Tide sam. dim. 13 h 30, 16h, 19h, 21 h 15; sem. 
19h, 21 h 15 — Braveheart sam. dim. 13 h 40,17h,
20 h 20; sem. 20 h 20
ÉGYPTIEN: 1455, Peel (843-3112) — Johnny 
Mnemonic (v.a.) 14h, 16 h 40,19 h 10, 21 h 30 — 
The Englishman Who Went Up A Hill 14h, 16 h 30, 
19 h 15, 21 h 20 —Die Hard With A Vengeance 13 
h 30,16 h 10.19h. 21 h 35 
FAMOUS PLAYERS POINTE-CLAIRE: 185, Hymus 
(697-8095) — Braveheart tous les soirs 19 h 05, 
20h, 20 h 30, 21 h 50; ven. sam. dim. mar. 13h, 13 
h 30,16 h 20,16 h 30,17h — Little Princess ven. 
sam. dim. mar. 13h, 15h — Goofy Movie ven. sam 
.dim. mar. 13 h 15,15 h 15,17 h 15 — Mad Love 
tous les soirs 19 h 20, 21 h 40 — Congo tous les 
soirs 19h, 21 h 30; ven. sam. dim. mar. 14h, 16 h 30
— Crimson Tide tous les soirs 19 h 30, 21 h 55; 
ven. sam. dim. mar. 14 h 30,17h — While You 
Were Sleeping tous les soirs 19 h 20, 21 h 35 — 
Fluke ven. sam. dim. mar. 12 h 30,14 h 45,16 h 50
— Bridges of Madison County tous les soirs 19 h 
05, 21 h 50; ven. sam. dim. mar. 13 h 30,16 h 20 
FAUBOURG SAINTE-CATHERINE: 1616, Ste-Catherine 
0. (932-2230) — Casper (v.a.) 14h, 16 h 15, 19 h 
05, 21 h 10 — My Family 13 h 45,16 h 20.19h, 21 
h 30 — When Night is Falling 13 h 30,15 h 25,17 
h 25,19 h 25, 21 h 25 — French Kiss 13 h 40,16h, 
19h, 21 h 15
GALERIES UVAL: 1545, Le Corbusier (849-3456) — 
Marche ou crève sam. dim. mar. mer. 13h, 13 h 20,
15 h 45,16 h 15,18 h 45,19 h 15,21 h 20,21 h 50; 
ven. lun. jeu. 18 h 45,19 h 15, 21 h 20, 21 h 50 — 
Casper (v.a.)sam. dim. mar. mer. 13 h 20,15 h 25, 
17 h 30,19 h 35, 21 h 45; ven. lun. jeu. 19 h 35, 21 
h 45 — Johnny Mnemonic sam. dim. mar. mer. 
13h, 15 h '10,17 h 20, 19 h 30, 21 h 45; ven. lun. 
jeu. 19 h 30, 21 h 45 — Forget Paris sam. dim. 
mar. mer. 13 h 10,15 h 15,17 h 20,19 h 25, 21 h 
30; ven. lun. jeu. 19 h 25, 21 h 30 — La petite 
princesse sam. dim. mar. mer. 13 h 05,15 h 15,17 
h 15; ven. lun. jeu. 19 h 20 — Don Juan de Marco 
sam. dim. mar. mer. 19 h 20, 21 h 30; ven. lun. jeu.
21 h 30 — Casper (v.a.) sam. dim. mar. mer. 12 h 
50,15h, 17 h 05,19 h 10, 21 h 15; ven. lun. jeu. 19 
h 10, 21 h 15 — Sur la roule de Madison sam. dim. 
mar. mer. 13 h 30,16 h 20,19h, 21 h 40; ven. lun. 
jeu. 19h, 21 h 40
GREENFIELD PARK: 519, Taschereau (671-6129) — 
Braveheart tous les soirs 20h; sam. dim. 13 h 30 — 
Bridges of Madison County tous les soirs 19h, 21 h 
45; sam. dim. 14h — Congo tous les soirs 19 h 15, 
21 h 35; sam. dim. 14 h 15 
IMAX: Vieux-Port de Montréal, angle de la Commune 
et St-Laurent, quai King-Edward (496-IMAX) — Du 
17 mai au 17 septembre: Un paradis sous la mer 
lun. au dim. 10 h 15,13 h 15,14 h 15,15 h 15,16 h 
15, 17 h 15, 20 h 15; lun. mer. ven. dim. 11 h 15; 
mar. jeu. sam. 12 h 15; mer. dim. 18 h 15; lun. mar. 
jeu. ven. sam. 19 h 15; Into the deep (version 
anglaise) mar. jeu. sam. 11 h 15; lun. mer. ven. dim. 
12 h 15; lun. mar. jeu. ven. sam. 18 h 15; mer. dim.
19 h 15 —Antartica et Les feux du Koweit jeu. dim. 
21 h 30; en anglaise mar. 21 h 30 — Titanica lun. 
mer. sam. 21 h 30; en anglais: ven. 21 h 30
LANGELIER: 7305, Langelier (255-5482) — Oublions 
Paris sam. dim. 19 h 15, 21 h 15; dern. rep. ven. 
sam. 23 h 15 — La petite princesse sam. dim. 13 h 
15, 15 h 15, 17 h 15 — Don Juan de Marco sam. 
dim. 13h, 15h, 17h, 19h, 21h; sem. 19h, 21 h; dern. 
rep. ven. sam. 23h — Sur la roule de Madison sam. 
dim. 13 h 15,15 h 45,19h, 21 h 30; sem. 19h, 21 h 
30; dern. rep. ven. sam. 23 h 55 — Johnny 
Mnémonique (v.f.) sam. dim. 13 h 15,15 h 15,17 h
15.19 h 15, 21 h 15; sem. 19 h 15, 21 h 15; dern. 
rep. ven. sam. 23 h 15 — Casper (v.f.) sam. dim. 13 
h 05,15 h 05,17 h 05,19 h 05,21 h 05; sem. 19 h 
05, 21 h 05; dern. rep. ven. sam. 23 h 05 — Marche 
ou crève sam. dim. 13 h 10,15 h 40,19h, 21 h 30; 
sem. 19h, 21 h 30; dern. rep. ven. sam. 23 h 50 
LAVAL 2000: 3195, St-Martin 0. (687-5207) - 
Casper (v.f.) sam. dim. 13h, 15 h 10,17 h 15,19 h 
20, 21 h 20; sem. 19 h 20, 21 h 20 — Johnny 
Mnémonique (v.f.) sam. dim. 13 h 15,15 h 15,17 h
20.19 h 30,21 h 30; sem. 19 h 30,21 h 30
LOEW’S: 954, Ste-Catherine 0. (861-7437) — 
Bridges of Madison County 12 h 50,15 h 40,18 h 
30, 21 h 20; dern. rep. ven. sam. 23 h 55 — 
Braveheart 13h, 16 h 45, 20 h 30 — Don Juan de 
Marco ven. sam. dim. lun. mar. jeu. 19 h 10, 21 h 
30; ven. sam. dim. lun. mar. mer. jeu. 12 h 25,14 h 
40, 16 h 55; dern. rep. ven. sam. 23 h 35 — 
Basketball Diaries 21 h 40; dern. rep. ven. sam. 23 
h 45 — Fluke ven. sam. dim. lun. mar. jeu. 19 h 20; 
ven. sam. dim. lun. mar. mer. jeu. 12 h 45,14 h 55, 
17h — Braveheart 12 h 15,16h, 20h 
OMEGA: 2665, ch. Chambly (647-1122) — Coeur 
vaillant sam. dim. 14h, 19 h 30; sem. 19 h 30 — 
Bon baiser de France 21 h 30 — La petite 
princesse sam. dim. 13h, 15 h 30,19h; sem. 19h — 
Fluke (v.f.) sam. dim. 13h, 15 h 30, 19h, 21 h 30; 
sem. 19h, 21 h 30 — Mauvais garçons sam. dim. 
13h, 15 h 30,19h, 21 h 30; sem. 19h, 21 h 30
PALACE: 698, Ste-Catherine 0. (866-6991) — 
üuioreak 13 h 50, 16 h 20, 19 h 15, 21 h 40 — 
Legends of the Fall 13 h 30, 16h. 19h, 21 h 30 — 
Dolores Claiborne 13 h 45,16 h 05,19 h 05, 21 h
20 — Death and Ihe Maiden ven. sam. dim. lun. 
mar. mer. 19 h 45, 21 h 55; jeu. 19 h 45; ven. sam. 
dim. lun. mar. mer. jeu. 13 h 50,15 h 50.17 h 45 — 
Dumb and Dumber ven. sam. dim. lun. mar. mer. 19 
h 20, 21 h 45; jeu. 21 h 45; ven. sam. dim. lun. mar. 
mer. jeu. 14h, 16 h 10 — Bad Boys 14 h 15. 16 h
30,18 h 50,21 h 25
PARISIEN: 480 Ste-Catherine 0. (866-3856) - 
Pardon Cupidon 12 h 55,15 h 05,17 h 15.19 h 30,
21 h 50 — Don Juan de Marco iv.f.) 19 h 35. 21 h 
55 — Fluke (v.f.) 13h, 15 h 10.17 h 10 — Coeur 
vaillant 13 h 15,16 h 45. 20 h 20 — Gazon maudit 
14h, 16 h 40,19 h 05, 21 h 25 — Congo (v.f.) 13 h 
30, 16 h 20,19h. 21 h 30 — Marée rouge 13 h 40.
16 h 30, 19 h 10. 21 h 40 — Les faussières 12 h 
50,15h, 17 h 20,19 h 40,22h
PUCE ALEXIS NIHON: (935-4246) — Die Hard 
With A Vengeance 13 h 30. 16 h 10, 19h. 21 h 40
— Johnny Mnemonic (v.a.) 13 h 30,15 h 30,17 h 
25, 19 h 25, 21 h 30 — Forget Paris 13 h 55,16 h

15,19 h 10,21 h 20
PLACE L0NGUEUIL: 825, St-Laurent O. (679-7451)
— Casper (v.f.) sam dim. 13 h 05, 15 h 15, 17 h 
15, 19 h 20, 21 h 20; sem, 19 h 20, 21 h 20 — 
Marche ou crève sam. dim. 13 h 30, 16 h 15.19h, 
21 h 35; sem. 19h, 21 h 35
PLAZA COTE DES NEIGES: 6700, Cdte-des-Neiges — 
Die Hard With A Vengeance sam. dim. mar. mer. 13 
h 45,16 h 20. 19 h 10, 21 h 35; ven. lun. jeu. 19 h 
10, 21 h 35 — French Kiss sam. dim. mar. mer. 
14h, 16 h 30,19h, 21 h 25; ven. lun. jeu. 19h, 21 h 
25 — Casper (v.a.) sam. dim. mar. mer. 13 h 30,15 
h 30,17 h 30,19 h 25, 21 h 35; ven. lun. jeu. 19 h
25.21 h 35 — Forget Paris sam. dim. mar. mer. 13 
h 40, 19 h 15; ven. lun. jeu. 19 h 15 — Johnny 
Mnemonic (v.a.) sam. dim. mar. mer. 16 h 05, 21 h 
30; ven. lun. jeu. 21 h 30 — Bridges of Madison 
County sam. dim. mar. mer. 13 h 40,16 h 25,19 h
05.21 h 40; ven. lun. jeu. 19 h 05,21 h 40 — Congo 
sam. dim. mar. mer. 13 h 35,16 h 15.19h, 21 h 25; 
ven. lun. jeu. 19h, 21 h 25 — My Family sam. dim. 
mar mer. 13 h 50, 16 h 25,19 h 05, 21 h 40; ven. 
lun. jeu. 19 h 05,21 h 40
TERREBONNE: (849-3456) — Coeur vaillant sam. 
dim. 14 h 40,18h, 21 h 15; sem. 21h — Marche ou 
crève sam. dim. 13 h 10, 15 h 40, 19h, 21 h 30; 
sem. 19h, 21 h 30; dern. rep. ven. sam. 23 h 50 — 
Casper (v.f.) sam. dim. 13 h 05,15 h 05,17 h 05, 
19 h 05. 21 h 05; sem. 19 h 05, 21 h 05; dern. rep. 
ven. sam. 23 h 05 — Marée rouge sam. dim. 13h,
15 h 05,17 h 10,19 h 15,21 h 25; sem. 19 h 15,21 
h 25; dern. rep. ven. sam. 23 h 30 — Sur la route 
de Madison sam. dim. 13 h 15,15 h 45,19h, 21 h 
30; sem. 19h, 21 h 30; dern. rep. ven. sam. 23 h 55
— Congo (v.f.) sam. dim. 13h, 15 h 05,17 h 10,19 
h 15, 21 h 25; sem. 19 h 15, 21 h 25; dern. rep. ven. 
sam. 23 h 30 — Johnny Mnémonique (v.f.) sam. 
dim. 13 h 15,15 h 15. 17 h. 15,19 h 15, 21 h 15; 
sem. 19 h 15, 21 h 15; dern. rep. ven. sam. 23 h 15
— Fluke (v.f.) sam. dim. 13 h 10,15 h 10,17 h 10, 
19 h 10; sem. 19 h 10 — Don Juan de Marco sam. 
dim. 21 h; sem. 19h, 21h; dern. rep. ven. sam. 23h
VERSAILLES: 7275, Sherbrooke E. (353-7880) — 
Die Hard With A Vengeance tous les soirs 19 h 15, 
21 h 45; ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 20,15 h 40; 
dern. rep. sam. 0 h 05 — Congo (v.f.) tous les soirs 
19 h 10, 21 h 40; ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 45,
16 h 15; dern. rep. sam. minuit — Coeur vaillant 
tous les soirs 20 h 15; ven. sam. dim. mar. mer. 14 
h 30; dern. rep. sam. 23 h 30 — Casper tous les 
soirs 19 h 20, 21 h 15; ven. sam. dim. mar. mer. 13 
h 15, 15 h 15; dern. rep. sam. 23 h 15 — Marée 
rouge tous les soirs 19 h 05, 21 h 30; ven. sam. 
dim. mar. mer. 13 h 30; dern. rep. sam. 23 h 50 — 
Fluke (v.f.) ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 25,15 h 
45,17 h 45 — Bridges of Madison County tous les

soirs 19h, 21 h 35; ven. sam. dim. mar. mer. 15 h 
30; dern. rep. sam.. 0 h 10

À QUÉBEC
♦ ♦ ♦

CINÉMA STE-F0Y: — Marée rouge tous les soirs 
19h, 21 h 30; sam. dim. 14h, 16 h 20 — Don Juan 
de Marco tous les soirs 19 h 25, 21 h 45; sam. dim. 
14 h 20,16 h 40 — Johnny Mnemonic 21 h 20 — 
Fluke tous les soirs 19 h 10; sam. dim. 14 h 10,16 
h 30
GALERIES CAPITALE: (628-2455) — Coeur vaillant
13h, 16 h 15, 20h — Congo (v.f.) 12 h 30,14 h 45, 
17h, 19 h 15, 21 h 35 — Marche ou crève 
Vengeance définitive 13 h 10,15 h 50,19 h 10, 21 
h 50 — Casper (v.f.) 12 h 45,14 h 50,16 h 55.19 h 
05, 21 h 10 — Johnny Mnémonique 12 h 50,14 h 
55, 17 h 05, 19 h 20, 21 h 30 — Sur la roule de 
Madison 13h, 15 h 45,19h, 21 h 45 
PLACE CHAREST: — Congo 13h, 16h, 19h, 21 h 20 
— Don Juan de Marco 14 h 15,16 h 50,19 h 10 — 
Nous élions guerriers 21 h 15 — Fluke 13 h 20,15 
h 35, 17 h 35, 19 h 45, 21 h 45 — Coeur vaillant 
13h, 16 h 40, 20 h 15 — Casper 12 h 45,15h, 17 h 
10. 19 h 35, 21 h 45 — Sur la route de Madison 
13h, 15 h 45,18 h 40, 21 h 30 — Marche ou crève 
13 h 35, 16 h 15. 19h, 21 h 40 — Johnny 
Mnémonique 13 h 45,16 h 30,19 h 20,21 h 35

MUSIQUE
CLASSIQUE

EM

AMPHITHÉÂTRE DE LANAUDIÈRE: 1575. bd Base-de- 
Roc, Joliette (842-2112) — Le 18 juin à 14 h 30: 
l’Orchestre du Conservatoire de musique du Québec, 
dir. Gilles Auger, interprète des oeuvres de Brahms. 
Papineau-Couture. Tchaikovski et Nielsen. Le 
concert est gratuit, mais il est nécessaire de se 
procurer des laissez-passer à la billetterie de la Place

des Arts.
CATHÉDRALE CHRIST-CHURCH: rue Ste-Catherine, 
entre Union et Université — Le 14 |uin à 12 h 30: 
dans le cadre des Récitals d'été 1995, le Trio Belle 
Époque interprète des oeuvres de Mendelssohn, 
Brahms. Max Reger et César Franck 
ÉGLISE ST-ALPHONSE D’YOUVILLE: angle Crémazle 
el Lajeunesse (842-2112) — Le 17 juin à 20h: le 
Choeur Ars Philarmonia, composé de plus de 70 
voix mixtes, accompagné d'un orchestre de plus de 
40 musiciens et des solistes Christiane Riel, 
soprano, Danielle Leblanc, contralto, Robert 
Robitallle, ténor et Desmond Byrne, basse, interprète 
le «Stabat Mater» de Anton Dvorak sous la direction 
de Yvan Provost.
ÉGLISE ST-ENFANT-JESUS: 5039, St-Dominique 
(288-5558 ou 271-0943) - Le 15 juin à 20h: 
concert au profit de la Petite Maison des Arts. Les 
artistes invités sont: Manuel Blais, barython; 
Geneviève Charest, soprano: Richard Coursol, 
planiste; Francine De Champlain, soprano; Lucie 
Gendron, soprano; Guylaine Girard, soprano; 
Myriam Herman, soprano; Renée Lamarche, 
soprano; Isabelle Lapierre, soprano et saxophoniste; 
Louise Le Cavelier, soprano colorature; le Quatuor 
Nelligan, saxophonistes; Édith Tremblay, soprano. 
Au piano: Réjean Coailier, Martin Dubé, Nathalie 
Fortin et Claudia Maurissette. Une réception à La 
Petite Maison des Arts suivra le concert. Vous êtes 
donc priez de réserver à l’avance.
ÉGLISE ST. JAMES UNITED: 463. Ste-Catherine 
Ouest (288-9245) — Le 13 juin à 12 h 30: concert 
d'orgue avec Jeff Jubenville 
ÉGLISE ST-JEAN-BAPTISTE: 4237, Henri-Julien 
(842-9811) — Le 14 juin à 20h: l'Orchestre du 
Conservatoire de musique du Québec, dir. Gilles 
Auger, présente un concert. Le concert est gratuit, 
mais il est nécessaire de se procurer des laissez- 
passer à la billetterie de la Place des Arts. — Le 18 
juin à 10h: grand-messe chantée par le choeur 
grégorien de l'église St-Jean-Baptiste, dir. André St- 
Cyr, avec Jacques Boucher à l'orgue.
SALLE CLAUDE-CHAMPAGNE: 200, Vincent d'Indy 
(343-6479 ou 6427) — Le 14 juin à 20h: récital de 
percussion, fin maîtrise, de Jean-François Pedneaull. 
Au programme: oeuvres de Abe, Piché, Stockhausen 
et Takemitsu
SALLE POLLACK: 555, Sherbrooke Ouest (790-1245 
ou 430-5573) — Le 15 juin à 20h: récital de 
graduation. Agnieska Roginska, piano. Au 
programme: oeuvres de Bach-Busoni, Beethoven et 
Schubert.
SALLE REDPATH: 3461, McTavish, Montréal (398- 
4547) — Le 16 juin à 20h: Stanley Ritchie, violon 
baroque, avec Valerie Kinslow, soprano, Claire

Guimond, flûte baroque, Sylvain Bergeron, luth, 
Betsy MacMillan, viole de gambe et Hank Knox, 
clavecin. Au programme: oeuvres de Bach, 
Telemann et Haendel

DANSE

CENTRE STRATHEARN: 3680, Jeanne-Mance (849- 
FEST) — Du 10 au 15 juin: «Le Dérapage» de 
Fabienne Pélissier, avec Rae Bowhay, Usa Carrière 
et Virginie Lévesque.
ESPACE TANGENTE: 840, Cherrier (525-5584 ou 
525-1500) — Spectacles à 20 h 30 (dim. 19 h 30) 
— Les 15, 16 et 17 juin: «Fugue Majeure pour 
instrument à vent», spectacle solo de Annie Brisson 
LE 7e FESTIVAL INTERNATIONAL DE NOUVELLE 
DANSE aura lieu du 3 au 15 octobre prochains à 
Montréal. Pour sa 7e édition, le Festival offre aux 
amateurs de danse 10% de rabais sur tous les 
abonnements, les forfaits el les billets individuels, 
déjà réduits jusqu'à 50%, lors de sa pré-vente qui se 
tiendra jusqu'au 23 juin. Par la suite, tous les billets 
seront en vente à compter du 24 août. Rens: 521- 
1212

T H É A T R E
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LION D’OR: 1676, Ontario Est (598-0709) — Tous 
les lundis à 20 h 30: -C't'à ton tour. Laura Cadieux»

de Michel Tremblay, mise en scène de Manon 
Gauthier.
4080, bd St-Laurent (528-8815) — Le 15 juin à 0 h 
30, le 16 juin à 14h et le 17 juin à 16 h 30: Dans le 
cadre du Festival Fringe de Montréal, édition 1995, 
les Fols Alliés présentent «Par le bout du nez», 
théâtre d'actions chorégraphiées par Sébastien 
Langevin, mise en scène de Cathie Belley.
SALLE ANDRÉ-MATHIEU: 475, bd de l'Avenir, Laval- 
des-Rapides (845-5045) — Le 13 juin à 19 h 30: le 
Théâtre Miroir présente «Le droit d'aimer» de 
Richard Glbeault, mise en scène de Serge Carrier 
THÉÂTRE BEAUMONT ST-MICHEL: 51. roule 132, St- 
Michel-de-Bellechasse (418-884-3344) — Dès le 23 
juin, mar. au ven. 20 h 30, sam. 19h et 22h: «Amies 
à vie» de Chantal Cadieux
THÉÂTRE OU CHENAL-DU-MOINE: 1645, ch. du 
Chenal-du-Moine, Ste-Anne-de-Sorel (393-9022 • 
Montréal et région ou 743-8446 - Sorel et région) — 
Dès le 16 juin: «Haute fidélité» de Ray Cooney, 
adaptation de Benoît Girard, mise en scène de 
Monique Duceppe
THÉÂTRE LE CHANTECLER: Ste-Adèle (514-229- 
3591) — Du 16 juin au 2 septembre: «Les grandes 
personnes», comédie d’Olivier Outaillis, mise en 
scène de Louis Lalamje
THÉÂTRE DU PALAIS: Ville de La Baie (1-800-667- 
4582) — Du 22 juin au 30 juillet: «La Fabuleuse 
Histoire d'un Royaume»

VARIÉTÉS

L’AIR DU TEMPS: 191 ouest St-Paul, Vieux-Montréal 
(842-2003) - - les 13 et 14 juin: Dixie Band — Du
15 au 18 juin: Axel Fish, guitare; André Leroux, 
saxophone; Yvon Plouffe, percussions; Magella 
Cormier, batterie; Lauréat Cormier, basse; Danielle 
Richard
ATELIERS D'ÉDUCATION POPULAIRE: 1200, Laurier 
Est — Le 17 juin à 20 h 30: soirée d'improvisation
L’AUTRE BAR: 278, Laurier Ouest (278-1519) — 
Tous les dimanches à 21 h 30: jazz jam session avec 
le trio Pierre Beluse.
BAR LES RETROUVAILLES: 1709, St-Denis (849- 
9275) — Le 15 juin: Southside Denny (blues/rock)
— Les 16 et 17 juin: The Wanted (blues/rock)
LES BEAUX ESPRITS: 2073, St-Denis (844-0882) — 
Le 14 juin à 20 h 30: Cardinal et ses bedos, 
spectacle au profit de la Fondation Mira — Les 15,
16 et 17 juin: Randy Mac (Nasty) — Le 18 juin à 20 
h 30: Match d'improvisation
BIODLE’S JAZZ: 2060, Aylmer (842-8656) — Le 13 
juin à 19 h 30: Bernard Primeau Trio — Les 14 et 15 
juin à 18h: Nelson Symonds; à 21 h: Charlie Biddle et 
ses amis — Le 16 juin à 18h: Nelson Symonds; à 
22h: Charlie Biddle et ses amis — Le 17 juin à 19h: 
Nelson Symonds; à 22h: Charlie Biddle — Le 18 juin 
à 19 h 30: Bernard Primeau trio et Mike Gauthier, 
guitare
BISTRO D’AUTREFOIS: 1229, St-Hubert (842-2808)
— Les jeu. ven. et sam. à 22h: Pierrot Fournier 
présente son spectacle «Avec et sans Brel» — Les 
mar. et mer.: Concours Les Découvertes du Bistro
BOÎTE FDM: 2090, Bennett (253-7007) — Les 16 et 
19 juin à 21 h; hommage à Jethro Tull et Shawn 
Phillips. Jacques Brunet interprétera en version 
acoustique la pièce «Thick as a brick»de Jethro Tull 
avec Claude Taillefer au clavier, et Jean-Phillipe 
Gariépy interprétera des chansons de Shawn 
Phillips.
BRASIL-BRÉSIL: 4475, St-Denis (849-4264) — 
Soirées de musique brésilienne à partir de 20 h 30
CAFÉ THÉLÈME: 311, Ontario Est (845-7932) — 
Tous les jeudis soirs à 21 h: musique brésilienne 
avec le Carnaval de Rio de Roberto Izzi — Le 17 juin 
à 21 h 30: Steve’s Jazz Guys 
CLEO’S JAZZ BAR: 4062, bd St-Laurent (287-1533)
— Le 13 juin: jam session avec le trio de Geoff Lapp
— Le 14 juin: Panache à trois, Adam Broughton, 
voix; Steve Johnston, guitare; Paul Johnston, 
contrebasse; Joel Haynes, batterie —, Le 15 juin: 
Mike Allen Quartet — Les 16, 17 et 18 juin: Jeff 
Johnson trio, avec Jeff Johnson, piano; Jim Vivian, 
contrebasse; Mike Billard, batterie
CLUB BALATT0U: 4372, bd St-Laurent (845-5447)
— Le 14 juin à 22h: The Exotics & Glen Clark, une 
fête «Soca-Calypso» — Le 20 juin à 22h: The 
Honeyman, musique Compas
CLUB SODA: 5240, du Parc (270-7848) — Chaque
mercredi à 22h: l'esprit de jazz
LES DEUX PIERROTS: 104, St-Paul Est (861-1686)
— Les 16 et 17 juin: Gilbert Lauzon et le groupe Lux 
FORUM: (790-1245 ou 1-800-361-4595) — Le 14 
juin à 20h: R.E.M. avec invité spécial, Luscious 
Jackson
GALERIE DARE-DARE: 279, Sherbrooke Ouest, local 
311B (844-8327) — Le 17 juin à 20h: la galerie fête 
son dixième anniversaire en compagnie de Jim 
Zeller.
JARDIN ST-ANTOINE: angle St-Alexandre et St- 
Charles à Longueuil — Tous les mercredi du mois 
de juin, à compter du 7 juin, spectacles à midi. Le 14 
juin: le Trio Nightflight Blues
LA LICORNE: 4559, av. Papineau (523-2246) — Les
16 et 17 juin à 20h: Robert Paquette et ses 
musiciens
MAISON DE LA CHANSON: Théâtre du Petit 
Champlain, 68, Petit Champlain, Québec (418-692- 
2631) — Le 16 juin à 20h: Shawn Phillips (folk 
acoustique)
MICRO BAR: 321, Place Jacques Cartier (876-1061)
— Les 16 et 17 juin à 21 h: Catherine Pouliot
0'BLUES BILLARD: 7567, Taschereau — Les 16 et
17 juin: Hurricane Jane
PARC LAFONTAINE: Le 17 juin, de 13 h 30 à 16 h 30: 
la Maison D’Hérelle, lieu d’hébergement pour 
personnes vivant avec le sida, célèbre son 5e 
anniversaire. Au programme: musiciens, chanteurs, 
comédiens et clowns. Sont présents, entre autres, la 
bande à Magoo, Sylvie Legault, Céline Delisle, 
Flower Pots, Gladys Gladu (la Glamoureuse), Steve 
Normandin, Children of a looser god, etc.
LE P'TIT BAR: 3451, St-Denis (281-9124) — 
Spectacles à 21 h 30 — Le 16 juin: le groupe Blues 
à crédit, avec Stéphane Gagnon, Benoît Fortier et 
Denis Germain — Les 17 et 18 juin: Johanne Picard, 
aut.-comp.-int.
LE PIERROT: 114, St-Paul Est (861-1686) - Le 13 
juin: soirée Les Immortelles avec Serge Turbide — 
Le 14 juin: Le Pierrot qui rit et Alex Sohier — Du 15 
au 18 juin: Réjean Audet et Alex Sohier — Le 18 juin 
dès 14h: Selim
PORTÉ DISPARU: 957, Mont-Royal Est (524-0271)
— Le 16 juin à 20h: Mémoire Vive (chansons 
francophones d'ici) — Le 17 juin à 20h: Sylvie Royer 
(aut.-comp.-int.) — Le 18 juin: Richard Léveillé 
(aut.-comp.-int.)
LE QUAI DES BRUMES: 4481. St-Denis (499-0467)
— Spectacles à 21 h 30 — Le 13 juin: Santerre 
(chansons) — Le 14 juin: Alexis Loranger 
(chansons) — Les 15,16 el 17 juin: St-Jak Quartet 
Off-On (jazz) — Le 18 juin: Michel Matle Trio 
(samba) — Le 19 juin: Le Dixie Band (jazz)
SCÈNE EXTÉRIEURE: bd St-Laurent au sud de 
Prince-Arthur — Le 15 juin à 17 h 45. le 16 juin à 20 
h 45 et le 17 juin à 15 h 45: Dans le cadre du Fringe 
Festival, concert de The Power Company 
STUDIO-THÉÂTRE DU MAURIER: PdA (842-2112 ou

790-1245) — Les 13,16 el 17 juin à 20h les grands 
gagnants de Ma première Place des Arts, Marie 
France, Philippe Noireaut el Maryse Ringuette 
VIEUX CLOCHER: 64, Merry Nord. Magog (819-617- 
0470) — Du 9 au 24 juin à 20 h 30: Marc Dupré, 
humoriste-imitateur

POÉSIE
♦ ♦ ♦

BISTRO FAUCHE LE VENT: 101. Fairmount Ouest 
(271-8475) — Le 19 juin à 20h: Lou Gohier, 
auleure-interprète, présente «Coeur de llanelle», 
récital de poésie, accompagnée de Jorge Gomez 
Labrana. pianiste.
L’ÉCUME DES JOURS: 4123 A. St-Denis (284-3432) 
— Le 14 juin à 20h: PLACE AUX POÈTES Festival de 
poésie latino-américaine. Animateurs: Hugo Hazelton 
(États-Unis) et Salvador Torres Saso (El Salvador). 
Invités: Jorge Lizama Pizarro (Chili). Oscar Tobar (El 
Salvador), Patricia Lazcano (Chili) et Jorge Martinez 
(El Salvador)

P O U K
LES ENFANTS

♦ ♦ ♦

THÉÂTRE AU P’TIT GALOP: 499, St-Jean, Québec 
(418-529-5156) — Durant le mois de juin, les dim. à 
14h: «Va-nu-pied»
THÉÂTRE BISCUIT: 221, St-Paul Ouest (845-7306) 
— Du 6 mai au 18 juin, les sam. et dim. à 15h: «Un 
petit bonhomme de chemin» conception et mise en 
scène de Benoit Dubois, avec Diane Loizelle el 
Nadine Walsh

À SURVEILLER
♦ ♦ ♦

Le Festival international de Lanaudière se tient du 
10 juin au 6 août. Pour obtenir des passeports: 1- 
800-561-4343, (514) 759-4343 ou Réseau 
Admission: 790-1245,1-800-361-4595 
J'ai vu Elvis... au Complexe Desjardins du 12 au 18 
juin. Elvis aurait eu 60 ans le 8 janvier 1995. Pour 
cet anniversaire important, le Complexe Desjardins 
lui rend un hommage spécial. Du 12 au 18 juin, le 
Complexe organise une exposition relatant la 
carrière d’Elvis Presley, de ses débuts à sa mort, le 
16 août 1977, en passant par son service militaire, 
sa centaine de disques d’or et ses nombreuses 
apparitions sur le grand écran. Rens.: 845-INFO 
Le Nouveau Festival International du Cinéma et de 
la vidéo se tient du 8 au 18 juin dans différentes 
salles, dont le Monument National, le Cinéma 
Parallèle, le Théâtre La Chapelle et le Café Méliès. 
Rens.: 843-2191
Phobies-Zéro invite ceux qui souffrent de trouble 
panique, de phobies simples, de phobies sociales et 
d'agoraphobie, ainsi que leurs proches, à ses 
rencontres hebdomadaires (6 jours par semaine) et 
tout spécialement le dimanche soir, de 19 h 30 à 21 
h 30, à l'Église St-Jean Berchmans, 5940, Chabot 
(angle Rosemont). On peut aussi appeler sept jours 
par semaine, 24 heures sur 24, au 922-8489 (sans 
frais au 877-5000 - attendre la tonalité et composer 
le 922-8489). Rens.: 276-3105 
Symposium de sculpture "terre gravide... 
émergence» à Longueuil, mettant en relief la 
participation exclusive de sept femmes sculpteures, 
tant du Québec que du Mexique. Ces artistes 
s’installeront pour tout le mois de juin au parc 
Marie-Victorin à Longueuil, aux abords du fleuve St- 
Laurent, adjacent à la Marina de Longueuil. Rens.: 
849-9153
Tel-Écoute (autrefois Le Passant) est un organisme 
qui a pour but de favoriser l'entraide par l'écoute 
active, permettant ainsi aux personnes qui vivent 
une détresse psychologique de briser l'isolement 
ressenti. Toute personne ayant besoin d'un appui 
moral, quels que soient sa situation ou ses 
problèmes, peut appeler Tel-Écoute, du lundi au 
vendredi de 13h à 22h, au 493-4484.
Dans le cadre du Symposium international de 
sculptures Terre gravide... émergence se tiendra, 
les 16 et 17 juin prochains, un forum public ouvert 
sur la réflexion et l'échange en présence de 
professionnels issus du secteur des arts visuels, de 
l'architecture et de l'urbanisme qui discuteront des 
enjeux spécifiques à la création et à la diffusion de 
l'art public. Le forum a lieu le 16 juin de 17h à 20h et 
le 17 juin de 10h à 13h et de 14 h 30 à 17 h 30 au 
parc Marie-Victorin à Longueuil. Rens.: 271-8017 
Visites publiques de sensibilisation 
environnementale. Effectuez une visite du Centre de 
tri et d'élimination des déchets de la Ville de 
Montréal (C.T.E.D.) et découvrez ce centre voué à la 
gestion intégrée des déchets. Les visites guidées, 
d'une durée moyenne de 90 minutes, sont offertes 
sur rendez-vous tous les jours de la semaine, de 9h 
à 17h et de 18 h 30 à 20h. Le CTED est situé au 
2525, Jarry Est. Réservations: 872-0761
L’Amicale des diabétiques de l’hôpital Notre- 
Dame vous invite, le 13 juin à 19h, à une conférence 
de Jean-Pierre Leblond, de la S.A.A.Q. qui donnera 
des informations concernant les restrictions sur les 
permis de conduire. Au 1560, Sherbrooke Est. 
Rens.: 523-8778
L'Association de parents de jeune adulte 
schizophrène invite les parents et membres de la 
famille d’un schizophrène à sa dernière soirée 
d'échange de la saison, le 13 juin à 19 h 30, au 
Centre hospitalier Louis H. Lafontaine, 7401, 
Hochelaga. Rens.: 251-4000, poste 3400 
Le Centre des gais et lesbiennes vous convie à son 
assemblée générale annuelle qui aura lieu le 13 juin 
à 19 h 30 à la salle 1 du Centre St-Pierre Apôtre, 
1212, Panet. Réal Ménard, député bloquiste 
d'Hochelaga, sera présent au cours de cette 
assemblée pour faire le point sur le dossier des 
droits des conjoints de même sexe. Rens.: 528-8424
Le Centre Info-femmes propose un atelier 
d'information juridique sur la séparation et le divorce 
le 13 juin de 13 h 30 à 16h avec Stéphanie Légaré, 
avocate. Au 8795, Hochelaga, tôl.: 355-4529
«Envoyé en mission, où, quand, pour quoi faire?»,
tel est le thème d'une conférence qui sera donnée 
par l'Abbé Michel Quoist, auteur de plusieurs 
ouvrages, le 13 juin à 19 h 30, à l'Église St-Pierre- 
Apôtre, 1201, de la Visitation. Rens.: 524-3561 ou 
253-0403
La Société de biologie de Montréal invite les 
amateurs d'oiseaux à une excursion d’ornithologie le
13 juin aux rapides de Lachine. Rendez-vous à 18h 
au métro Jolicoeur. Rens.: 868-3278
Le Centre des femmes de Verdun offre des dîners- 
causeries tous les mardis, de midi'à 14h, au 4255, 
Wellington, local 108. Apportez votre casse-croûte. 
Rens.: 767-0384
Le club d'ornithologie d'Ahuntsic invite les 
amateurs d'oiseaux à une excursion qui aura lieu le
14 juin à 8 h 30 au parc de la Pointe-aux-Prairies. 
Rens.: 337-2833
Le comité de soutien aux personnes arrêtées et 
emprisonnées organise, le 14 juin à 19 h 30. une 
assemblée pour dénoncer les méthodes policières. 
La rencontre aura lieu au 1710, rue Beaudry. Rens.: 
522-5965
«Du Rochers au Raku: le Processus créatif», tel est
le titre d'une conférence-diapositive que donnera 
Yvette Mintzberg, le 14 juin à 18h, sur sa carrière en 
céramiques. Au 1050. Beaver Hall Hill (Bell Canada).
Les groupes d'entraide pour les personnes 
atteintes de cancer se réunissent le 14 juin, de 19 h 
30 à 21h, au 5151, bd de l'Assomption. Rens.: 255- 
5151. poste 48
La Société canadienne de la sclérose en plaques
vous invite à une conférence du Dr Dessa Sadovnick, 
sommité mondiale en recherche génétique, sur la 
susceptibilité génétique à la sclérose en plaques. I * 
conférence a lieu le 14 juin à 19h. à l'Institut
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Décès
du philosophe 

Mikel 
Dufirenne

Paris (AFP) — Iœ philosophe et 
esthéticien Mikel Dufrenne, auteur 
de nombreux ouvrages consacrés à 
une réflexion sur l’art comme la Phé­
noménologie de l'expérience 
esthétique, est décédé samedi à son 
domicile parisien, à l’âge de 85 ans, 
ont annoncé hier ses proches.

Entré à l’Ecole normale supérieu­
re à Paris en 1929, à l’époque où 
Sartre et Merleau-Ponty venaient 
d’en sortir, Mikel Dufrenne a 
d’abord enseigné à l’université de 
Poitiers (centre). Lorsque la faculté 
de Nanterre, dans la banlieue pari­
sienne, ouvre ses portes, il en est 
l’un des premiers professeurs en 
1964. Il y enseigne durant dix ans et 
y crée le département de philoso­
phie.

Mikel Dufrenne est l’auteur de 
Karl Jaspers et la philosophie de l’exis­
tence, écrit avec son ami le philo­
sophe Paul Ricoeur, lors de leur cap­
tivité en Allemagne. Parmi ses ou­
vrages devenus des références pour 
des générations d’étudiants figurent 
La Phénoménologie de l’expérience es­
thétique, sa thèse de 1953, Le poé­
tique en 1963 et les trois volumes 
d’Esthétique et philosophie publiés en 
1967,1976 et 1981, recueil d’articles 
qui abordent l’«esthétisable», l’imagi­
naire et l’art contemporain.

A côté de la réflexion esthétique, 
Mikel Dufrenne a été partagé entre 
son intérêt pour la politique, dont té­
moignent Pour l'homme (1968), Art 
et politique (1974) et Subversion, per­
version (1977), et la réflexion philo­
sophique fondamentale qui fonde 
son esthétique.

Il dirigea la Revue d’esthétique et 
était depuis 1994 président d’hon­
neur de la Société française d’esthé­
tique.

TÉLÉVISION

Le Premier Cercle, 
pièce de résistance de TVA

PAULE DES RIVIÈRES 
i E DEVOIR

Toutes les chaînes ont opté pour un été maigre, préfé­
rant, en ces temps difficiles, garder leurs surprises 
et leurs sous pour l’automne. Ainsi, apres la SRC et Ra­

dio-Québec, c’était au tour de TVA d’annoncer, hier, un 
été tout en reprises.

Mais ne soyons pas injustes. Le réseau a une pièce de 
résistance, U Premier Cercle, une minisérie de quatre 
heures adaptée du roman d'Alexandre Soljénitsyne, illus­
trant la vie des prisonniers intellectuels à l’époque stali­
nienne. Communications Claude Héroux international, 
Technisonor, la CBC sont producteurs. La distribution 
inclut Robert Powell, Christopher Plummer et Victor 
Garber. La série débute le 29 juin.

Ije jeu questionnaire familial Secrets de famille revient 
pour une seconde saison, avec Jacques Auger à l’anima­
tion. De 18h30 à 19h. Les sept dernières émissions se­
ront des reprises de jeux de l’année dernière.

TVA présentera également tout au long de l’été les 
spectacles des Francofolies de l’année dernière. Et, natu­
rellement, Fleurs et jardins, avec Daniel Pinard, continue.

Côté sports, TVA présentera le prestigieux tournoi de 
golf British Open, les 22 et 23 juillet, en direct, avec Ri­
chard Gameau.

Le cinéma avec Anne-Marie Losique
Elle a une petite voix agaçante, haut perché. Mais ça se 

corrige. Car pour le reste, la nouvelle émission d’Anne- 
Marie Losique sur le cinéma, Box Office, sur Musique 
Plus, n’est pas mal partie. Dans son genre. C’est-à-dire 
avec beaucoup d’images syncopées et un regard pas cri­
tique pour deux cents. Beaucoup d’information, beau­
coup d’entrevues — courtes, naturellement mais sur ce 
réseau on n’attend pas de confessions — et des images 
amusantes de Cannes. Pour lancer son émission, Anne- 
Marie Losique nous a emmenés à Cannes, où elle a de­
mandé à une série de comédiens et de réalisateurs ce 
qu’ils pensent du cirque cannois. Le caméraman-réalisa­
teur Jean-Marc Létoumeau n’a reculé devant rien pour 
rapporter des images. Il y a, dans cette première émis­
sion, une fougue de débutant.

La plupart des images — et des entrevues — présen­
tées sont empruntées à la chaîne sœur torontoise Much 
Music. Jeudi soir, nous verrons un petit montage sur les 
différents Batman qui ont marqué l’histoire du cinéma,

Anne-Marie Losique

celui-là aussi provenant de Much Music. Mais cela chan­
gera, promet Anne Marie Iusique, lorsque Mimique Mus 
montera à son tour à bord du train des distributeurs amé­
ricains. L’animatrice promet cependant que son émission 
traitera du cinéma de tous 
les pays et pas seulement 
américain.

Ceux qui, dans le milieu 
du cinéma, voulaient boy­
cotter Anne-Marie Ixisique 
parce qu’elle est la fille du 
controversé Serge Lo­
sique, directeur du Festival 
des films du monde, ont vu 
que la petite ne se laissera 
pas décourager facilement.
«J’ai toujours eu des pro­
blèmes à cause de mon 
père. C’est dur de se faire 
juger à partir de son père», 
se contente dire l’animatri­
ce de Box Office.

Un clip de 9 millions $ US
Le nouveau vidéoclip de Michael Jackson, Scream, pre­

mier extrait de son nouvel album History, sera présenté ce 
soir, 22h, à Musique Plus, en même tçmps qu’à Much Mu­
sic au Canada anglais et à MTV aux Etats-Unis. Cette mé­
gaproduction de 10 minutes environ a coûté 9 millions $ 
US. Suivra, prochainement, et selon une campagne de pu­

blicité orchestrée jusque 
dans les moindres détails, 
la sortie du disque. Après 
sa première diffusion ce 
soir, le clip ne pourra être 
représenté avant jeudi soir, 
car le réseau américain 
ABC a les droits de deuxiè­
me diffusion, dans le cadre 
d’une entrevue télévisée 
avec Michael Jackson. Pa­
rions qu’aucune allusion 
ne sera faite aux accusa­
tions de viol d’un jeune 
garçon qui ont récemment 
terni la réputation du chan­
teur. C’est un sujet tabou.

Patrick Huard animera 
le gala de l’ADISQ

ANDRÉE BOISSELLE 
LE DEVOIR

L* humoriste Patrick Huard anime- 
i ra le prochain gala de l’ADISQ, 
qui aura lieu le 5 novembre prochain 

à l’aréna Maurice- Richard.
Inspiré par la multidisciplinarité et 

les nouvelles technologies, le spec­
tacle s’annonce plus surprenant que 
jamais. «On le veut homogène, uni­
fié, mais aussi éclaté que possible,» 
confiaient liiei au Dt voir ses concçj) 
leurs, Michel I-emieux et Victor Pi­
lon. Les deux jeunes artistes ont à 
leur actif des happenings tels, à 
Montréal, le défilé carnavalesque du 
350’' anniversaire et le spectacle 
d’adieu d’Uzeb au Festival internatio­
nal de jazz. Mais l’ADISQ, c’est l'oc­
casion d’en mettre plein la vue à un 
public encore plus large et diversifié.

«L’aréna Maurice-Richard, avec son 
toit haut, ça va donner une ambiance 
de rave au show...» s’enthousiasme 
déjà Lemieux.

Les directeurs artistiques comp­
tent collaborer avec les graphistes dfc, 
l’ADISQ, Boyer Lachance Design, 
pour monter cet événement multimé­
dia. Leur scénographie tirera égale­
ment partie de l’animation du Gala 
1995, confiée à l’humoriste Patrick 
Huard. Cette recrue du Festival Juste, 
pour rire 1991 doit donner trois mois 
de représentations au Théâtre des 
Variétés dès cet automne.

Les trophées Félix honorent les 
professionnels de la musique et de 
l’humour en soulignant l’excellence 
et la diversité de leurs productions. 
I.e gala sera retransmis en direct à 
Radio-Canada.

Michael Jackson

EN BREF
♦ ♦ ♦

LES 75 ANS 
DE BRUBECK

Washington (AFP) — Une légende 
du jazz américain, le pianiste et com­
positeur Dave Brubeck, a célébré di­
manche son soixante-quinzième an­
niversaire par un concert dans la ca­
thédrale de Washington dont l’archi­
tecture néo-gothique pourrait s’assi­
miler aux compositions lyriques et 
au rythme de cet élève de Darius 
Milhaud. Pour cet hommage au 
«parrain du jazz de la côte Ouest», 
une assistance enthousiaste de 1.400

personnes, la chorale de l’Ecole 
Duke Ellington et un orchestre sym­
phonique de 160 membres.

LICHTENSTEIN 
DANS LES AMBASSADES
Washington — Roy Lichtenstein, un 
des plus grands peintres contempo­
rains américains, va être exposé dans 
quelque 175 ambassades et rési­
dences d’ambassadeurs des Etats- 
Unis de par le monde. Au cours 
d’une soirée de gala à la Maison

Blanche il a remis des copies de ses 
œuvres — évaluées à quelque 
700 000 $ — au président Bill Clinton 
et son épouse Hillary. Le couple Clin­
ton, admirateur d’art moderne, avait 
déjà reçu en 1991, pour décorer la 
Maison-Blanche, une reprodution en 
série limitée d’une œuvre de Lichten­
stein, le Bureau oval.

LOVE: SURDOSE
Seattle (AP) — La chanteuse Court­
ney Love — veuve de Kurt Cobain 
— a passé plusieurs heures dans un

hôpital de Seattle dimanche, à la sui­
te d’une surconsommation de médi­
caments. Une porte-parole du dépar­
tement des incendies de cette ville a 
en effet confirmé que les pompiers 
et ambulanciers ont transporté la 
jeune vedette à l’hôpital à la suite 
d’un appel pour un cas d’intoxication 
médicamenteuse. Selon une station 
de télévision, Love aurait absorbé 
des médicaments avant de prendre 
l’avion New York et a perdu connais­
sance sur la côte ouest. Elle a pu 
quitter l’hôpital dimanche après- 
midi, dans un état qualifé de «satis­
faisant».

ESULTATS
% y

lotoquébec
o t o q u é b e c

Tirage du 
95-06-10

6 10 23 40 46 49
Numéro complémentaire: 36

GAGNANTS LOTS

6/6 2 5 000 000,00 $
5/6+ 16 76 058,50 $
5/6 495 1 966,70 $
4/6 25 785 72,30 $
3/6 475 029 10,00 $

Ventes totales 28 584 882,00 $
Prochain gros lot (approx.) 2 1OO 000,00 $ 
Prochain tirage. 95-06-14

Tirage du 
95-06-10

11 18 29 30 33 36

GAGNANTS

Numéro complémentaire: 4
MISE-TÔT 21 25 33 40

GAGNANTS LOTS
45 1 111,10$

LOTS

1 000 000,00 $ 
16 789,40 $ 

1 554,60 $ 
52,80 $ 

5,00 $

Ventes totales: 663 437,00 $ 
Gros lot à chaque tirage:
1 000 000,00 $

NUMÉROS
551553

51553
1553
553

53
3

95-06-10

LOTS
100 000 $ 

1 000 $ 
250 $ 

50 $ 
10 $ 
2$

NUMÉROS
719174

19174
9174

174
74

4

Tirage du 
95-06-09

LOTS
100 000 $ 

1 000 $ 
250 $ 

50 $ 
10 $ 
2 $

Tirage du 
95-06-09

6 10 11 15 34 39 45
Numéro complémentaire: 

GAGNANTS LOTS

0
I

25
2 021 

44 147 
42 120 

365 325

7 000 000,00 $ 
97 399,00 $ • 

3 408,90 $ 
150,60 $ 

10,00 $ 
10,00 $ 

partie, gratuite

Ventes totales: 5 353 224,00 $
Prochain gros lot (approx.) 8 000 000,00 $ 
Prochain tirage 95-06-16______________ <

TVA, le réseau des tirages
Les modalités d'encaissement des billets 
gagnants paraissent au verso des billets. 

En cas de disparité entre cette liste et la liste 
officielle, cette dernière a priorité.
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PAULE DES RIVIERES

LE PARRAIN
Première de neuf. Adapta­
tion télévisée du célèbre film 
de Coppola. La série regrou­
pe Le Parrain I et Le Par­
rain II.
TQS, 18h30

L'ENFER
C'EST NOUS AUTRES
Julie Snyder a rencontré Ri­
chard Desjardins à Paris, 
Pierre Lalonde chante C’est 
le temps des vacances, Yves 
Pelletier, ex-RBO, parle des 
Médiévales de Québec.

Radio-Canada, 19h

FLEURS 
ET JARDINS
La contraction d’une ro­
caille, les maladies des lé­
gumes et les insectes nui­
sibles. Les éricacées 
et les rhododendrons.

TVA, 19h30

Leonard Bernstein

◄
GREAT
PERFORMANCES
Des extraits de concerts de 
1913 à aujourd'hui illustrent 
ce portrait des grands chefs 
d'orchestre, entres autres 
Leonard Bernstein,
Wilhelm Furtwangler,
Otto Klemperer, Arturo Tso- 
canini.

PBS-57, 20h

"■H*-

LE CRI DE 
MICHAEL JACKSON
Première présentation du 
clip de Michael Jackson, 
Scream, tiré de son album 
History.

Musique Plus, 22h

: .et
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Hf2&ES
Ho cm 03
HmdJo
Hem m ou
Hco

Alana ou le
futur
imparfait

Madame est 
servie

Watatatow Ce soir L'enfer c'est
nous autres /
Michel
Louvain,
Francine
Grimaldi

Hockey / Flyers - Devils Le
Téléjournal

Le Point
(22:25)

Nouvelles du
sport/
Météo (23:25)

Cinéma/
L'AMOUR
AVEC DES SI (5) 
avec Guy 
Mairesse,
Janine Magnan

loi 4 K/e:
|00 9i
SmSD SD Ci3i 
■@Ô)

Santa
Barbara
(16:00)

Mongrain Le TVA Piment fort/ 
Alain Dumas, 
Michel 
Barrette,
Pierre Légaré

Drôle de 
vidéo

Fleurs et 
jardins/ 
Construction 
d'une rocaille; 
les maladies 
des légumes

Cinéma/UN SACRE BORDEL (5)
avec Ted Danson, Howie Mandel

Ad Lib/
Gaétan Girouard,
Laurence Jalbert,
Benoît Brière,
Denise Filiatrault

Le TVA & le TVA Sports/
Loteries (23:56)

SqU QU (IS
030} .46)

Le Système 
scolaire du 
Québec (16:00)

Ordy Don
Quichotte

Passe-
Partout

Le Monde merveilleux de 
Disney

Le Choc du présent/Au
nom du père

Route des
vacances

Cinéma / UN DROLE DE PAROISSIEN (4)
avec Bourvil, Francis Blanche

Points de vue (22:25) Route des
vacances
(23:25)

HcDGJQD 
EjEE) (35) (49)

Misez juste 
(16:00)

Le Grand Journal Détecteurs... / 
Isabelle Cyr

Téléséries / Le Parrain (1/9) Baseball / Expos - Braves Le Grand
Journal

Sports Plus Sports Plus
Extra

Iota Family
Matters

The
Simpsons

Fresh Prince 
of Bel-Air

Newswatch Blossom | Hockey / Flyers - Devils CBC Prime Time News News

a® Newsday B Inside Qc

■oosn Oprah (16:00) Cheers Roseanne Newsline Wheel of... Jeopardy! Full House Home Improv. Roseanne John
Larroquette

W5 CTV News Nightline

Roseanne Cheers Puise E.T. Unexpected... Frasier Grace Under Home
Improvement

Puise

■cm . Coach News ABC News Wheel of... Jeopardy! Full House Thunder
Alley

Coach NYPD Blue News Nightline
(23:35)

■mi Family Matters News Hard Copy News E.T. Roseanne

3(22) Transformers Roseanne The Simpsons Star Trek: The Next Generation

0cm Fresh Prince Coach M*A*S*H News CBS News E.T. Rescue 911 Cinéma/INTERNAL AFFAIRS (4)
awor DirharH fîorp Anrlv/ ftarria

The Late
Show (23:35)

film Real Stories News Coach News CBS News Wheel of... Jeopardy!
UVUO 1 IIUI 1WI u »

H© Aladdin Ricki Lake NBC News Jeopardy! Wheel of... Wings Something
Wilder

Frasier John
Larroquette

Dateline NBC The Tonight 
ShOW (23:35)

jjjlQô) Oprah (16:00) Live at Five Inside Edition American Jrnl Extra

0EE) Ghostwriter C. Sandiego Bill Nye MacNeil / Lehrer Newshour Nightly Bus. ...Chronicles Nova / Buried in Ash Frontline / Currents of Fear (P.O.V. Rights and... Cinéma

057; C. Sandiego Bill Nye Ghostwriter ITN News Nightly Bus. MacNeil / Lehrer Newshour Billy Joel from Leningrad The Eagles in the Spotlight Eastenders

Hem The Young and the Restless Global News Current Affair E.T. Wings Madman of... Frasier Grace Under | NYPD Blue Global News Sports

g ED Sharon... Bookmice Polka Dot Take Off Bill Nye Prisoners of... Cottage Grdn Studio 2 (Alive and Kicking Vital Signs (22: 35) Kitchen Grdn

■(Un) Real Fishing Rick Smith Extreme Games Sportsdesk Inside Sports Baseball / Red Sox - Blue Jays Sportsdesk

■(FIDS' Roller... (14:30) Défi mini-putt 1995 Caravaning 95 Sports 30 Mag Sports... Sports 30 Mag

|(TVD Pyramide Journal suisse Studio Gabriel Les Z'amours Cuisine/Vis. Journal FR2 Temps présent Ce diable d'homme Toute liberté Paris lumières Journal beige Visions... Pulsations (23:15)

mm Marshall et... Schtroumpfs Télé-pirate Widget Bibi / Anne
■ Musique Vidéo (16:00) Planète Rock Les Bombes 1 x5 Musique Vidéo Perfecto | Musique Vidéo •

■ 1 i________
B (MM) RapCity The Wedge I Power 30 Daily R.S.V.P.] SuperHitVideo | Fax Spotlight The Partridge | The NewMusic VideoFlow 1 Fax | Spotlight

gJfSEl L'Aventure de nos vacances (16:55) Utz Au-delà du réel: Valérie (20:10) | Les Pierrafeu Les Yeux d'un ange (22:35)
ajiVtu,

S. Samurai Rugrats Batman Dave Osborne Flintstones... Fudge Clips Tilt 231/2 Tarzan Swiss Family Neon Rider Catwalk Dave Osborne

jjrfvïï Jeux safari L'Addition SVP Psychotron Le TVA Piment fort Watatatow Roulette VIP Black Jack 21 L'Ascenseur L'Enquête Psychotron | AdLib Psychotron Miroir, Miroir

TALC Stargate There Goes My Baby Angels in the Outfield (18:30]I (20:45) Nurses in Lust

■ RD| Marchés (16:35) Aujourd'hui Euronews Au travail! Monde ce soir Capital actions | Reportages / Mode hommes | Le Téléjoumal | Sans détour (s.r.) Le Canada aujourd'hui Capital actions

■cm Le Saint (1600) Mission impossible Animalier: dossier requins | L'Ouest: le vrai Filière D / ALIAS WILL JAMES (4) Documentaire Le Saint | Cinéma/KENNY (4)

AU PETIT ECRAN

*LA CAGE AUX FOLLES
(4) Fr. 1978. Comédie de E. 
Molinaro avec Michel Serrault „ 
et Ugo Tognazzi. Les problè- •■■>■» 
mes d'un couple d’homosexuels ; 
propriétaires d’une boîte de tra­
vestis.

TVA 20h
--------------------------- *----------------------- 12

ALIAS WILL JAMES
(4) Can. 1988. Documentaire 
de J. Godbout. Evocation de la 
vie d’Ernest Dufault, un Qué- ' 
bécois qui se fit passer pour un , 
cow-boy de l’Ouest et qui con- ; 
nut plusieurs succès littéraires.

Canal D 20h

UN DROLE DE 
PAROISSIEN
(4) Fr. 1963. Comédie de J.-P. ■ 
Mocky avec Bourvil et Jean 
Poiret. Un homme prétend < 1 
avoir reçu du ciel un signe qui 
l’incite à piller les troncs d’égli­
se.

RQ 21h

ALONG CAME JONES
(4) È.-U. 1945. Western deS. - 
Heisler avec Gary Cooper, Lo­
retta Young et Dan Duryea.
Un inoffensif garçon de ferme 
est confondu avec un dange­
reux bandit.

CTV Minuit

(1) Chef-d'œuvre (2) Excellent 
(3) Très bon (4) Bon (51 Passable 
(6) Médiocre (7) Minable.

\
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CULTURE 
ROBERT 
É V E S Q U E
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Denis Marleau

Serge
Denoncourt

Claude Poissant

Une saison par quatre

A
 eux quatre — Marleau, Denoncourt, Cyr, 
Poissant — ils ont signé 13 mises en scène 
(13!) dans la saison 1994-95. Tous quatre, aux 
confins de la trentaine et de la quarantaine, 
sont des comédiens qui ont choisi la mise en 

scène pour approfondir et élargir leur rapport avec le 
théâtre; ils avaient fait les écoles comme acteurs, ils font 

maintenant les saisons — depuis une dizaine d’années — 
comme les solides orchestrateurs de l’éphémère théâtral.

Cette saison, ils sont passés du statut de représentants 
de la nouvelle génération à celui de représentants de la gé­
nération qui se met en place. Très demandés, ils se multi­
plient (sans s’essouffler) et on leur doit quatre grands bon­
heurs de théâtre (et de critique), avec le magistral Maîtres 
anciens, le superbe Temps et la Chambre, le stupéfiant 
Muses orphelines et le sublime Triomphe de l’amour. 
Quatre sommets d’une saison.

Chez Bemhard, Strauss, Bouchard et Marivaux, ils ont 
su cerner des univers de théâtre qu’ils ont tirés dans le 
champ esthétique, avec un grand raffinement artistique. 
Si l’on en faisait une bande, il faudrait dire que, loin d’être 
des jeunes hommes en colère, ils sont des jeunes 
hommes tranquilles, en marge — des enjeux sociaux et 
politiques — leur théâtre tournant le dos aux engage-

_________ ments autres que ceux du jeu de l’ac-
\ff 1 teur et de l’art intrinsèque du théâtre.

C’est un effacement du politique qui 
L _ u définit leur travail, qui les différencie

de la génération précédente où l’affir­
mation, le nationalisme et les luttes 
sociales servaient de moteur à la pra­
tique du théâtre.

Ainsi le Marivaux de Poissant dé­
laisse ce qui concerne la machine po­
litique que l’auteur du XVIIIe siècle 
met en place en la décortiquant (Pois­
sant a privilégié la manœuvre séduc­
trice singulière au combat politique 
général), ainsi le Botho Strauss de 
Denoncourt où la force beckettienne 
des personnages d’Olaf et Julius était 
gommée au profit d’un esthétisme re­
marquable mais superficiel, ainsi le 
Maîtres anciens de Marleau est-il un 
exploit plus stylistique que politique, 
la profération de haine de Bemhard 
étant jugulée par un grand doigté 
d’artiste. Même constat pour le Bou­
chard de Cyr qui, s’agissant d’une fa­
mille québécoise dévastée, s’attarde 
plus à la beauté féroce de l’éclate­
ment qu’à ses racines.

Ces quatre metteurs en scène qui 
représentent ce qu’on appelle les 

^ forces vives, ont en commun de
i n’avoir jamais milité dans les rangs
1 ''** tyflBr du souverainisme ni dans ceux du fé­

déralisme, de n’avoir aucun fil à la pat­
te, et, à l’instar des Lepage et Maheu, 
ils sont de ces Québécois de l’après- 
nationalisme que la seule perspective 
d’un second référendum agace plus 
qu’elle n’inspire.

Leur apolitisme se comprend (il est 
général dans le milieu théâtral), il 
s’explique par l’inintéressant et inter­
minable imbroglio québéco-canadien, 
mais force est de constater que cet 
apolitisme de rejet débloque sur un 
manque de maturité (qui, elle, vient 
des confrontations directes avec les 
grands enjeux politiques) et qu’on 
peut reprocher à nos quatre as de la 

mise en scène quelque chose de candide, une façon de 
voyager dans le répertoire sans grandes références ni re­
pères historiques, sans ces couches de lectures à traver­
ser, combattre ou critiquer, ce qui pour donner du regard 
frais donne aussi de l’innocence qui faisande.

Denis Marleau
C’est le plus intellectuel du groupe. Il est allé voir 

ailleurs — en France, en Allemagne, en Italie — et s’y 
est trouvé des modèles, ce qui fait de lui le plus solide et 
le plus remarquable metteur en scène québécois. Sur le 
seuil d’une carrière internationale, il s’éloignera si le peu 
de soutien public qu’il reçoit (130 000 $ de Québec, 
75 000 $ d’Ottawa et 45 000 $ de Montréal pour cette sai­
son où il a réalisé trois remarquables spectacles) demeu­
re à ce point aveugle devant son travail (que Le Monde et 
Libération viennent de souligner dans les termes les plus 
respectueux). Sa saison: La dernière bande et Pas moi de 
Beckett au Quat’Sous, Merz-Variétés de Kurt Schwitters 
à Beaubourg et Maîtres anciens au FTA.

Serge Denoncourt
Des quatre il est le seul à avoir un théâtre, le Trident 

qu’on lui a offert sans hésiter après qu’il y eut signé les 
plus belles mises en scène de cette maison ces dernières 
années. C’est le plus jeune, le plus impatient, et il est as­
surément plein d’avenir. Sa marque: une ambition folle 
mais entièrement consacrée à l’art du théâtre. Il a signé 
quatre mises en scène cette saison: un inexcusable 
Equus (tout le monde se trompe), un vif Arlequin servi­
teur de deux maîtres, un superbe (et dépolitisé) Cercle de 
craie caucasien, et l’inoubliable Botho Strauss du I NM 
(Le Temps et la Chambre).

René Richard Cyr
Le meilleur comédien des quatre, un franc-tireur de la 

mise en scène qui touche à tout avec des bonheurs plus 
ou moins grands mais une énergie ratoureuse et effica­
ce, un sens de l’effet On ne lui connaît pas de style car il 
peut les emprunter tous. En demeurant unique. Cette 
saison: deux ratages, Les Bonnes et Cul sec, et deux réus- 
sites, Les Muses orphelines et Soudain l’été dernier.

Claude Poissant
Il est comme un invité que l’on découvre sur le tard et 

qui illumine la soirée. Il a réussi chez Marivaux une per­
cée majeure, il en impose ici la beauté et la rhétorique 
dans une approche gracieuse. Son Prince travesti, puis son 
Triomphe de l'amour cette saison, en font le maître es Ma­
rivaux. La maturité politique en fera un grand homme de 
théâtre. On lui doit le plus beau spectacle du Trident cette 
saison, Ce soir on improvise de Pirandello.

Richard

Cinq cents muséologues canadiens 
en congrès à Montréal

STÉPHANE BAILLARGEON 
LE DEVOIR

Près de 500 congressistes sont attendus 
cette semaine à Montréal au congrès an­
nuel conjoint de la Société des musées qué­

bécois et de l’Association des musées cana­
diens (AMC). l£ congrès sera inauguré de­
main et doit se poursuivre jusqu’à dimanche 
prochain, dans un hôtel du centre-ville.

Le thème de la rencontre, «Le partage 
des savoirs», va permettre aux profession­
nels du secteur (directeurs d’établisse­
ments, conservateurs, universitaires, etc.), 
de faire le point sur le rôle social des mu­
sées et sur leur contribution au rayonne­
ment des connaissances.

L’an dernier, le congrès de l’AMC était 
organisé à Terre-Neuve, où on avait discuté 
de la question des ressources humaines. 
En 1993, les professionnels de la chose mu­
séale se rassemblaient à Regina. A chaque 
fois, l’association provinciale des musées 
en profite pour organiser une rencontre 
conjointe.

«Ce sont des moments très importants 
pour les muséologues qui peuvent échan­
ger autour de leur problèmes et de l’avenir 
de leur secteur», souligne Johanne Landry, 
présidente du comité organisateur du 
congrès de Montréal.

Mais pourquoi avoir choisi de débattre 
de la question du musée comme lieu de sa­
voir plutôt que de problèmes brûlants d’ac­
tualité, par exemple celui des compressions 
budgétaires qui affectent le secteur? «Cette 
fois, à cinq ans du troisième millénaire, on 
a jugé qu’il était important de revenir sur le 
rôle du musée dans la société. C’est un rôle 
crucial. Le musée est tout à la fois un lieu 
de collection et donc de mémoire, et un 
lieu d’échange et donc de partage des 
connaissances.»

Mme Landry explique aussi que le 
congrès pourra également sensibiliser la 
population à ce double rôle social et éven­
tuellement les encourager à «faire pres­
sion pour protéger davantage les mu­
sées».

«Il faut toujours que le musée soit 
conscient de sa mission principale, comme 
dépositaire et relais du patrimoine, dit-elle. 
Mais la population en général doit aussi 

‘comprendre que le musée est à eux. [...] 
Par exemple, tout le monde ne se rend pas 
compte que la collection du Musée d’art 
contemporain nous appartient collective­
ment Des personnes sont payées pour l’en­
tretenir, mais la population du Québec est 
la véritable propriétaire de ces œuvres.»

Trois grands groupes de problèmes 
vont être débattus dans les conférences,

les sessions et les ateliers: les savoirs qui 
naissent et se développent dans les mu­
sées (d’où viennent-ils et comment évo­
luent-ils?), le partage de ces savoirs, et les 
publics des musées (qui visite les musées, 
comment rejoindre les visiteurs poten­
tiels?).

Ces larges balises vont par exemple per­
mettre de s’interroger sur les différents 
types de savoirs au sein même d’un établis­
sement ou sur le partage des connais­
sances entre les musées. Un atelier portera 
strictement sur la perception des établisse­
ments muséaux par les universités et les 
gouvernements. Un autre se demandera si 
les musées d’art créent un savoir propre. 
Un autre encore se penchera sur la «fidéli­
sation» des publics.

Quelques personnalités étrangères ont 
été invitées à participer aux travaux mont­
réalais, notamment Goery Delacôte, direc­
teur de l’Exploratorium de San Francisco, 
un des musées des sciences et des tech­
niques les plus populaires du monde, et Ro­
bert Sullivan, du Museum of Natural Histo­
ry, de Washington. Grâce au réseau Inter­
net (http://www.uqam.ca/musées/), les 
congressistes pourront aussi rester en 
contact avec des établissements étrangers 
ou des curieux «branchés», ici comme 
ailleurs.

Dans son fil éponyme, Christine Carrière nous fait entrer dans l’univers de Rosine (Eloïse Charretier), une jeune 
fille complètement obsédée par Marie, sa mère.

Vive le progrès!

i
ODILE TREMBLAY

LE DEVOIR

1 fallait sans doute être un crac ès nouvelles technolo­
gies pour arriver à saisir toutes les subtiles arcanes de 

l’autoroute électronique à cette conférence sur l’Internet 
et la distribution de films, donnée (en anglais) hier midi 
au Monument National. Le Nouveau Festival met le cap, 
comme on sait, sur le futurisme et essaie de nous expli­
quer sinon d’où l’on vient, du 
moins où l’on va.

Une technophobe de mon es­
pèce a tout de même pu glaner 
quelques informations. D’autant 
plus que j’étais allée pitonner en 
fin de semaine sur les ordina­
teurs du site, histoire de me fa­
miliariser avec les postes Inter­
net et les sélections de CD-ROMS offrant une série de 
données sur le cinéma, la musique, la poésie, etc., ainsi 
que sur la programmation du Nouveau Festival, les évé­
nements, hommages, etc.

Comprenons que ce qui sera entré dans nos mœurs 
en l’an 2005 est à ses premiers balbutiements et qu’inter­
net constitue plus un catalogue de consultation et de dif­
fusion qu’un outil de création à l’heure actuelle. Mais on 
annonçait hier la mise sur pied parallèlement aux festi­
vals de Toronto, Montréal, et Vancouver, du Festival Vir­
tuel de Cinéma fie mot festival n’étant sans doute pas le 
terme juste). Celui-ci offrira des salles donnant accès à 
une série de services, dont un magazine multimédia sur 
les nouveaux films indépendants, un formulaire de 
ventes par correspondance à l’Attention des réalisateurs 
et distributeurs, etc. Mais pour l’heure... aucune salle de 
visionnement. Il est encore impossible de transmettre un 
film par ligne modem (sauf des clips de quelques mi­
nutes dont les images sautillent), mais un jour viendra 
où l’on se commandera des longs métrages sur son 
écran d’ordinateur et où les festivals se vivront comme 
dans une ruche, chacun visionnant dans sa petite cage 
sans communion possible. Vive le progrès!

Une vision très différente
Cela dit, retournons dans les salles obscures, où l’on 

présente Rosine aujourd’hui. Une chance qu’il y a de plus 
en plus de femmes réalisatrices au cinéma. Dans le 
meilleur des cas, elles apportent une vision très différen­
te de celle de leurs confrères, une sensibilité tout en fi­
nesse, un regard en biais, une subtilité particulière. Rosi­
ne de Christine Carrière (qui a reçu le prix Cyril Collard 
1994 couronnant en France une voix de la relève) nous 
fait entrer dans l’univers de Rosine (Eloïse Charretier), 
une jeune fille complètement obsédée par Marie, sa 
mère (Mathilde Seigner). Cette dernière est un être as­
sez immature qui court la galipote toute le nuit et envoie

Cindma VidéoInternationa
MontréalNouvelles Technologies

balader sa fille de quatorze ans, laquelle lui colle gaillar­
dement aux jupes comme un crampon. Drôle de relation 
où c’est l’enfant qui materne la mère. Mais ce pas de 
deux quelque peu bancal se casse le jour où un homme 
sinistre se présentant comme son père vient habiter avec 
elles, et modifie toutes les règles du jeu.

Sur cette trame pas bien compliquée, Christine Carriè­
re a réalisé un film très émouvant, joué avec un naturel 
poignant par la petite Eloïse Charretier. C’est sa soif insa­

tiable d’amour maternel qui est 
mise en scène comme ses rap­
ports avec sa copine Yasmina, 
sa passion des Rita Mitsouko; 
bref la vie d’une adolescente 
des années 90, bientôt abusée 
par les adultes, si vulnérable, si 
touchante, si blessée. Le film 
crée un climat d’intimité, traque 

le non dit, les jeux de regards, suit comme un duel ces al­
ler-retour entre mère et fille, jeu cruel du creux qui se 
cherche un plein, de la plante en quête de lumière. Rosine 
est une pure, une très belle, une bouleversante histoire 
d’amour et un document social plein de justesse. 
Aujourd’hui, au Monument National, 19h.

Un incontournable
Un mot pour vous reparler d’un incontournable du fes­

tival présenté pour la dernière fois aujourd’hui. Il s’agit 
de Crumb, un documentaire de Terry Zwigoff sur la vie 
et l’œuvre délirantes (l’une comme l’autre) du dessina­
teur américain Robert Crumb. Le cinéaste a passé six an­
nées à interviewer le bédéiste (auteur entre autre de 
Fritz the cat, de Mr. Natural et de quelques fantaisies 
pornographiques). Vie et dessins se répondent, s’expli­
quent et révèlent les dessous inavouables de l’Amérique. 
Aujourd’hui, Monument National, 21h.

Irrespectueux Moore
Ceux qui aiment en télé l’animation choc et iconoclas­

te ne sauraient manquer les TV Nation de Michael Moo­
re (le cinéaste de Roger and me). Voici les meilleurs 
coups de la série d’information hebdomadaire d’humour, 
qui rit de tout et ne respecte rien; comme si les Bleu 
Poudre se mêlaient.d’informer et levaient des gros 
lièvres en éclairant des pans inédits de leur société. Que 
ce soient des animaux caractériels gavés de prozac ou 
ces centrales nucléaires russes désaffectées qui ouvrent 
leurs portes aux questions satiriques de l’indiscret, c’est 
drôle, mordant, absurde, inquiétant...
Aujourd’hui, Monument National, 18h.

Beaucoup moins réussi est ce stupide Franc du Séné­
galais Djibril Mambety, une histoire de simple d’esprit et 
de billet de loterie, qui aligne une idée toutes les vingt 
minutes. Pour abrutis seulement.
Aujourd'hui, Monument National, 19hl5.

Décès d’un virtuose

Michelangeli, 
alchimiste du 
son et maître 
de l’absence

Paris (AFP) — Le virtuose italien 
Arturo Benedetti Michelangeli, 
qui vient de mourir à Lugano (Suis­

se) à l’âge de 75 ans des suites de 
problèmes cardiaques, était l’un des 
plus grands pianistes contempo­
rains.

C’était aussi un pianiste rare car 
peu de ses confrères possédaient ou 
possèdent comme lui une telle inten­
sité de jeu qui faisait merveille dans 
Ravel et Debussy, mais aussi dans 
quelques anciens maîtres italiens 
comme Galuppi. Un résultat acquis 
avec une grande économie de 
moyens.

Le pianiste virtuose italien, décédé 
dans la nuit de dimanche à lundi à 
l’âge de 75 ans à Lugano en Suisse, 
passera à la postérité autant comme 
un alchimiste du son que comme un 
maître de l’absence.

On a longtemps prétendu qu’il 
avait annulé davantage de concerts 
qu’il en avait donné, tout au long de 
sa carrière internationale commen­
cée seulement en 1946 à Londres, 
après son premier prix en 1939 au 
Concours international de Genève. 
Son exigence était telle que lorsqu’il 
ne s’estimait pas en condition, il pré­
férait annuler sa prestation. Il avait 
en outre dû, après des débuts fulgu­
rants en 1949 l’année du centenaire 
de la mort de Chopin, abandonner la 
scène popr duc ans pour des raisons 
de santé. A Paris, on se souvient plus 
tard d’un concert qu’il avait interrom­
pu à cause d’un courant d’air. En 
contrepartie, lorsqu’il jouait, la dé­
ception était rarement au rendez- 
vous, si on avait oublié l’aspect exté­
rieur de Michelangeli.

Quand il arrivait sur la scène, ce 
virtuose gagnait en effet son tabou­
ret et son piano, avec un air d’indiffé­
rence et de lassitude que n’affec­
taient en rien les applaudissements 
de ses admirateurs. Jamais un souri­
re, ni une quelconque complicité 
avec le public. Ce visage aristocra­
tique et secret, les traits léonins qui 
se sont seulement un peu marqués 
au fil des ans, ne trahissaient aucune 
expression personnelle.

Cette dureté de contact, cette éco­
nomie du plus minuscule geste, vi­
saient en fait à créer avec son public 
une relation essentiellement d’ordre 
musicale.

Son exigence, sa maniaquerie, ont 
prétendu certains, commençaient 
dans la préparation de son piano 
avant le concert. Le résultat était un 
toucher reconnaissable et un art 
unique de distiller les vibrations. 
Cette recherche d’une alchimie so­
nore, n’était cependant pas, pour lui, 
une fin en soi. Ce que recherchait 
Michelangeli, c’était, à partir de l’infi- 
niment petit disséqué de chaque 
œuvre, rebâtir la forme précise de 
l’ensemble.

On a dit de ce pianiste que, pour 
chaque œuvre, il était à la fois maçon 
et architecte. Lorsqu’il jouait une so­
nate ou le 5e concerto de piano de 
Beethoven par exemple, ce qui frap­
pait c’était justement cette «conso­
nance admirable du détail de l’en­
semble», un souci de l’architecture 
de l’œuvre que la virtuosité pianis- 
tique ne gomme jamais.

Michelangeli qui était né le 5 jan­
vier 1920 à Brescia en Lombardie, 
s’est en fait peu exprimé sur lui- 
même. Il s’était cependant défini 
comme «d’âme slave et de culture 
autrichienne». Il avait été formé au 
Conservatoire de Milan, sous la di­
rection de Giovanni Anfossi. Il ensei­
gna lors de ses dix ans d’absence de 
la scène et fonda et dirigea, de 1964 
à 1969, le Festival de Brescia. Le par­
lement italien devait reconnaître sa 
singularité en lui décernant le titre 
de «plus grand artiste italien» en 
1977, au moment où, par décret, il 
annulait les poursuites et les dettes à 
l’égard du fisc italien qui avaient 
conduit Michelangeli à s’installer en 
Suisse en 1972.

EN BREF
♦ ♦ ♦

LANCEMENT 
GRANDIOSE 
DE PACOHONTAS
Disney a fait les choses en grand 
pour la première mondiale de son 
nouveau film d’animation 
Pocahontas. Samedi soir, 100 000 
personnes se sont présentées dans 
Central Park, à New York, pour assi- 
ter à la projection en plein air qui 
s’est avérée la plus grosse première 
extérieure de tous les temps.
En dépit de quelques courtes 
averses, la foule a pu visionner inté­
gralement l’histoire d’amour entre 
une princesse indienne et le capital 
ne de l’armée britannique John Smi­
th sur de.s écrans de 24 sur 36 
mètres. A la fin du film, des feux 
d’artifice ont embrasé le ciel de Man- 
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